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LA NOUVELLE LOI EN PROJET SUR LES PARTIS POLITIQUES LE PRÉVOIT 

FINI LE NOMADISME 
POLITIQUE !

LA BOURSE D’ALGER 
S’EMBALLE 

PREMIÈRES COTATIONS MARDI DE MOUSTACHIR

En termes techniques, c’est ce mardi que la première 
cotation en bourse de cette start-up sera opérée sur le 
marché boursier de la place d’Alger. Une première pour 
une start-up et un renforcement du marché boursier 
algérien. 

P.3

La transparence financière occupe également une place essentielle dans le projet de loi 
dont il est question. L’article 70 impose aux partis de tenir une comptabilité rigoureuse, 

d’ouvrir un compte bancaire dédié et de déclarer l’ensemble de leurs ressources 
financières, dont l’origine devra être clairement précisée. 

Lire en page 2
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L’
avant‐projet de loi relatif 
aux partis politiques, 
récemment soumis par le 

ministère de l’Intérieur, des 
Collectivités locales et de l’Amé‐
nagement du territoire aux par‐
tis politiques agréés pour enri‐
chissement ou modification, 
pourrait marquer un tournant 
dans la régulation du paysage 
politique algérien. Ce texte 
ambitieux, a pour objectif de 
renforcer la démocratie interne 
des partis, d'assurer la transpa‐
rence financière et de favoriser 
une plus grande inclusion poli‐
tique. L’article 21, inscrit dans le 
chapitre I, concerne la lutte 
contre le nomadisme politique, 
tout élu qui décide de changer 
de parti en cours de mandat 
sera définitivement radié des 
listes de son ancienne forma‐
tion politique et perdra auto‐
matiquement son siège au Par‐
lement. Ce texte vise à éradi‐
quer la pratique consistant à se 
rallier à une autre formation en 
fonction de la conjoncture poli‐
tique, en instaurant des sanc‐
tions sévères pour garantir la 
stabilité et la crédibilité des ins‐
titutions politiques du pays. Un 
mandat politique doit donc 
refléter une fidélité à l’engage‐
ment pris vis‐à‐vis des élec‐
teurs. Dans un effort pour pro‐
mouvoir la parité, les partis 
devront désormais intégrer des 
quotas pour les femmes et les 
jeunes au sein de leurs ins‐
tances dirigeantes, tant au 
niveau local que national. Le 
texte impose que les statuts des 
partis prévoient ces quotas afin 
de garantir une meilleure 
représentation de ces groupes 
dans la prise de décision poli‐
tique. Cette initiative vise à 
rendre la vie politique plus 
représentative de la société, en 
donnant une place plus prépon‐
dérante à des voix souvent 
sous‐représentées. 
En ce qui concerne la création 
de partis, le projet impose des 
conditions strictes. Selon les 
articles 12 à 22, les fondateurs 

devront organiser un congrès 
constitutif et obtenir une auto‐
risation du ministère de l’Inté‐
rieur. Les conditions pour être 
membre fondateur sont préci‐
sées : une nationalité algérien‐
ne, un âge minimum de 25 ans 
pour les fondateurs et de 19 ans 
pour les adhérents, ainsi qu’une 
absence de condamnations 
pénales graves. Ces exigences 
visent à assurer que seuls des 
individus responsables et 
moralement irréprochables 
puissent fonder des partis poli‐
tiques. 
L’article 35 stipule que les par‐
tis doivent fonctionner selon 
des règles démocratiques, avec 
une limitation des mandats à 5 
ans, renouvelables une seule 
fois, afin d’éviter la concentra‐
tion du pouvoir entre les mains 
d’une seule personne. Cette 
mesure s’accompagne d’un 
article 37 qui fixe une durée 
maximale de 6 ans pour les diri‐
geants des partis, avec une pos‐
sible exception en cas de néces‐
sité nationale. 
La transparence financière 
occupe également une place 
essentielle dans le projet de loi. 
L’article 70 impose aux partis 
de tenir une comptabilité rigou‐
reuse, d’ouvrir un compte ban‐
caire dédié et de déclarer l’en‐
semble de leurs ressources 
financières, dont l’origine devra 
être clairement précisée. Ces 
ressources ne pourront être uti‐

lisées que pour le financement 
des activités politiques du parti. 
L'objectif est de mettre un 
terme aux pratiques opaques de 
financement, notamment en ce 
qui concerne les fonds publics 
et privés. Les partis devront 
rendre publiques leurs sources 
de financement, afin d’éviter 
toute forme de corruption ou de 
manipulation extérieure. 
L’article 55 permet aux partis 
de former des alliances en vue 
d’objectifs communs, mais 
impose une déclaration préa‐
lable auprès du ministère de 
l’Intérieur. De même, l’article 
59 encadre les fusions, qui doi‐
vent être décidées lors des 
congrès nationaux respectifs 
des partis concernés. 
La question des sanctions en 
cas de non‐respect des règles 
est abordée dans le chapitre V, 
notamment à travers les 

articles 83 à 89. L’article 84 per‐
met au ministère de suspendre 
un parti en cas de conflits 
internes graves ou de non‐res‐
pect de ses statuts. L’article 87, 
quant à lui, autorise la dissolu‐
tion judiciaire d’un parti s’il ne 
présente pas de candidats à 
deux élections consécutives, ce 
qui viserait à éviter l’apparition 
de partis « fantômes » ne parti‐
cipant pas activement à la vie 
démocratique. 
Le chapitre VI, relatif aux sanc‐
tions pénales, comporte des dis‐
positions particulièrement 
sévères. L’article 90 prévoit des 
amendes pouvant atteindre 600 
000 dinars pour les respon‐
sables de partis non reconnus 
ou dissous. L’article 92 durcit 
les peines en cas de finance‐
ment illégal, notamment les 
financements étrangers, avec 
des peines pouvant aller jusqu’à 

10 ans de prison. Cette mesure 
vise à protéger les partis poli‐
tiques de toute ingérence étran‐
gère, en interdisant formelle‐
ment la réception de fonds 
étrangers sans déclaration 
préalable. Si certains saluent 
l’ambition réformatrice du 
texte, d’autres redoutent une 
mainmise accrue de l’État sur 
les partis politiques. Dans tous 
les cas, l’impact de ces mesures 
sera à observer de près, notam‐
ment en fonction des amende‐
ments et propositions qui 
émergeront au fil des consulta‐
tions avec les partis politiques. 
La version finale du texte pour‐
rait bien redéfinir la dynamique 
politique algérienne pour les 
années à venir, en fonction de 
l’équilibre trouvé entre les exi‐
gences de transparence et de 
contrôle. 

A. M.

Le nomade politique quitte son parti pour en rejoindre 
un autre. Mais, tout en se réservant la possibilité de 
revenir dans son parti d’origine. Des dispositions 
législatives contenues dans la nouvelle loi en projet sur 
les partis politiques vont mettre fin à cette pratique.   
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Fini le nomadisme politique !

Ahmed Bensaada, la plume qui dissèque les dérives idéologiques 
de Kamel Daoud 

Younes B. 
 
Dans l’effervescence des allées d’une 
librairie d’Alger, l’écrivain et analyste 
politique Ahmed Bensaada a présenté et 
signé son ouvrage Kamel Daoud : 
Cologne, contre‐enquête, une lecture 
critique et incisive des prises de position 
de l’auteur‐journaliste Kamel Daoud. 
Publié initialement en 2016 par les Édi‐
tions Frantz‐Fanon, cet essai analytique 
de 123 pages connaît une réédition sous 
l’égide des Éditions ANEP, signalant l’ac‐
tualité et la pertinence des thèses qu’il 
défend. L’ouvrage revient sur une 
controverse éclatante, née des articles 
publiés par Kamel Daoud dans des jour‐
naux influents tels que Le Monde et le 
New York Times au lendemain des 

agressions sexuelles de Cologne, en 
2015. Ces événements avaient été attri‐
bués, sans preuves concluantes, à des 
migrants majoritairement musulmans. 
Pour Ahmed Bensaada, ces propos s’ins‐
crivent dans une logique idéologique 
plus large qu’il qualifie de néocoloniale. 
Dans un chapitre intitulé L’écrivain néo‐
colonisé, il s’interroge sur la posture de 
certains intellectuels maghrébins qu’il 
accuse de reproduire, souvent incons‐
ciemment, les narratifs de l’ancien colo‐
nisateur. À travers des analyses poin‐
tues, il décrypte ce qu’il appelle une 
«mimétisation», où les œuvres et dis‐
cours deviennent le miroir des crispa‐
tions identitaires et géopolitiques héri‐
tées du colonialisme. L’essai bénéficie de 
la préface de Jacques‐Marie Bourget, 

journaliste et écrivain français, qui n’hé‐
site pas à accuser Kamel Daoud de jouer 
un rôle de relais idéologique des néo‐
conservateurs français. Pour Bourget, 
Daoud, comme d’autres, «s’est rangé du 
côté des bourreaux face à l’ignominieuse 
injustice faite aux Palestiniens». Ce 
constat s’inscrit dans une réflexion plus 
globale sur la récupération des voix 
maghrébines pour légitimer des narra‐
tifs occidentaux, souvent hostiles aux 
intérêts des populations arabes et 
musulmanes. En marge de la rencontre, 
Bensaada n’a pas mâché ses mots. Selon 
lui, les écrits de Kamel Daoud, mais aussi 
ceux de Boualem Sansal, reflètent une 
volonté délibérée de séduire les cercles 
intellectuels occidentaux, au détriment 
des luttes et des récits portés par les 

peuples de la région. «Nous faisons face 
à une guerre médiatique orchestrée, où 
la France et le Maroc jouent un rôle actif. 
Il est impératif que la sphère intellec‐
tuelle algérienne réagisse avec la même 
vigueur», a‐t‐il affirmé. Avec Kamel 
Daoud : Cologne, contre‐enquête, Ben‐
saada pousse un cri d’alarme sur les 
dérives d’une partie de l’intelligentsia 
maghrébine, tout en appelant à une 
mobilisation critique face à ce qu’il per‐
çoit comme une instrumentalisation 
idéologique visant l’Algérie. Un ouvrage 
qui, par son analyse tranchante et son 
engagement assumé, ne manquera pas 
de susciter des réactions vives, tant dans 
les cercles académiques qu’auprès du 
grand public. 

Y. B.

AFFAIRE DE L’INFLUENCEUR "DOUALEMN »  

Serge Faubert  recadre Bruno Retailleau 
Le journaliste d’investigation Serge Fau‐
bert  a recadré ce samedi  Bruno Retailleau, 
le ministre  français de l’Intérieur, dans l’af‐
faire de l’influenceur algérien  "Doualemn " 
qui a été expulsé jeudi en Algérie et  ren‐
voyé le même jour en France.  Intervenant 
sur France Info, le journaliste Serge Fau‐
bert a estimé que la gestion du cas de cet 
influenceur par Bruno Retailleau est mar‐
quée par la brusquerie et la précipitation 
politique. « Le procureur n’a pas réclamé 
un contrôle judiciaire, ni un bracelet élec‐
tronique, ni une détention provisoire. Non, 

l’homme était convoqué pour un procès qui 
aura lieu le 24 février 2025, et il était laissé 
en liberté », indique‐t‐il  en estimant qu’« 
on aurait peut‐être pu avoir l’intelligence 
de laisser l’audience se dérouler avant 
d’envisager une mesure d’expulsion ». 
Serge Faubert accuse le ministre de l’inté‐
rieur d’avoir voulu  faire « un acte de com‐
munication fort ! ». « Et il est pris à son 
propre piège. Comment va‐t‐il gérer l’esca‐
lade ? » s’est‐il interrogé. Et de souligner 
que le ministre de l'intérieur est allé plus 
vite que la musique.  "Doualemn" , de son 

vrai nom Boualem N., est un influenceur 
algérien âgé de 59 ans qui a quelque 
168.000 abonnés sur TikTok. Il  a  été inter‐
pellé à Montpellier  il y a quelques jours  en 
raison d'une vidéo postée sur le réseau 
social. Outre "Doualemn", d’autres influen‐
ceurs algériens  qui  défendent l’Algérie et 
qui  s’opposent aux  thèses de l’extrême 
droite française et aux menées anti‐Algérie 
de certains internautes algériens établis en 
France sont visés par des procédures judi‐
ciaires pour les faire taire.  

B.B. 
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E
n termes techniques, c’est 
ce mardi que la première 
cotation en bourse de cette 

start‐up sera opérée sur le mar‐
ché boursier de la place d’Alger. 
Une première pour une start‐up 
et un renforcement du marché 
boursier algérien. Jeudi dernier, 
lors d’une rencontre d’experts, 
le président de la COSOB Youcef 
Bouznada avait annoncé l’intro‐
duction officielle, mardi pro‐
chain, de la start‐up à la Bourse 
d’Alger, expliquant dans le 
même temps que son entrée à la 
Bourse d’Alger intervient après 
le « succès » de l’opération de 
souscription aux actions de la 
start‐up durant la période allant 
du 1ᵉʳ au 31 décembre 2024. 
L’opération de souscription aux 
actions de la start‐up a été cou‐
ronnée de succès et le taux de 
demande sur les actions a explo‐
sé, dépassant l’offre pour se sta‐
biliser à 119,69 %. Le nombre 
des actions requises a atteint 
149.615, contre 125.000 actions 
mises en vente (25 % du capital 
de la société), a ajouté M. Bouz‐
nada. Le montant collecté au 
cours de cette opération est 

estimé à 94,625 millions de DA, 
selon le président de la COSOB 
qui précise que les actions pro‐
posées ont été acquises par 306 
souscripteurs, dont 257 per‐
sonnes physiques, 29 fonction‐
naires et conseillers auprès de 
la société Moustachir et 20 per‐
sonnes morales algériennes. Au 
total, ce sont 1.250.000 actions 
(une demande de près de 
136.000 qui ont été vendues 
entre le 1ᵉʳ et le 31 décembre) 
au prix de 760 DA l’action. 
L’opération, la première du 
genre dans la catégorie des star‐
tups, a enregistré un fort 
engouement à travers 45 
wilayas. Deux années après son 
lancement, «Moustachir», spé‐
cialisée dans le consulting, 
rejoindra le compartiment de la 

Bourse d’Alger dédié aux PME et 
aux startups. Par ailleurs, dans 
le cadre de ses efforts pour 
accompagner les startups, la 
Cosob a créé deux nouveaux 
compartiments boursiers ( le 
Compartiment Croissance et le 
Compartiment Émergent) en 
janvier 2024, conformément à la 
réglementation 23‐04 du systè‐
me boursier algérien et au 
règlement général de la Bourse 
des valeurs mobilières.  Le pré‐
sident de la Cosob explique: 
«L'objectif est de créer une pla‐
teforme favorable à la croissan‐
ce, à l'innovation et à l'expan‐
sion des startups sur le marché 
boursier.» La Commission pour‐
suit ses efforts pour «renforcer 
l'écosystème entrepreneurial en 
Algérie, notamment à travers 

l'annonce de la promulgation 
prochaine du règlement relatif 
aux fonds communs de place‐
ment à risque (FCPR), un systè‐
me de financement particulière‐
ment adapté aux PME». L’intro‐
duction en bourse de Mousta‐
chir précède celle prochaine‐
ment de l’opérateur de télépho‐
nie mobile DJezzy, racheté à 
96,57% par le Fonds national 
des investissements (FNI), en 
2022. Ce rachat complète une 
première prise de contrôle réa‐
lisée en 2014, lorsque l’État 
algérien avait acquis 51 % des 
parts de Djezzy pour 2,6 mil‐
liards de dollars. Le DG du 
Fonds annonce ainsi que ‘’nous 
envisageons désormais de céder 
une partie du capital de Djezzy à 
travers la Bourse d’Alger. Cette 

ouverture, prévue pour le pre‐
mier semestre 2025, concerne, 
dans une première étape, 30 % 
du capital et ciblera à la fois des 
institutions et le grand public. 
Dans l’intervalle, ce sera égale‐
ment la Banque de développe‐
ment local (BDL) qui se posi‐
tionne sur le marché boursier 
des valeurs en annonçant sa 
prochaine entrée en bourse dès 
le premier trimestre 2025. 
L’opération de vente des actions 
a déjà été entamée, et la BDL 
sera la deuxième banque 
publique à entrer en Bourse,et, 
comme pour le CPA, 30% du 
capital de la BDL sera mis sur le 
marché. Dans le cadre de cette 
initiative, la banque prévoit une 
augmentation de son capital 
social en émettant 44 200 000 
actions, soit 30 % de son capital. 
Le prix de l’action est fixé à 1 
400 DA, selon un communiqué 
de la banque qui précise que la 
période de souscription est pré‐
vue du 20/01/2025 au 
20/02/2025, et les citoyens 
intéressés peuvent souscrire via 
les agences de la BDL ou auprès 
des intermédiaires financiers 
comprenant sept institutions : 
Crédit populaire d’Algérie (CPA), 
Caisse nationale d’épargne et de 
prévoyance (CNEP)Banque, 
Banque extérieure d’Algérie 
(BEA), Banque de l’agriculture et 
du développement rural 
(BADR), Banque nationale d’Al‐
gérie (BNA), Société générale 
Algérie, Tell Markets, ou en ligne 
via le site web de la banque : 
www.bdl.dz. Pour rappel, cinq 
entreprises algériennes, dont 
une privée, sont cotées à la bour‐
se des valeurs d’Alger : il s’agit 
du CPA, de l’EGH Aurassi, de la 
société privée d’assurances 
Alliance Assurances, de Saidal et 
de Bio Pharm.  La nouvelle 
dynamique qu’a connue la Bour‐
se d’Alger devrait permettre 
l’introduction prochaine de 
nouveaux établissements, acti‐
vant notamment dans le secteur 
des assurances. M. K.

PREMIÈRES COTATIONS MARDI DE MOUSTACHIR 

La Bourse d’Alger s’emballe

ACTUALITÉ

C’est clair : le marché 
boursier algérien 
s’emballe et s’enrichit 
de nouvelles entités 
économiques. La start-
up Moustachir, après 
une levée de fonds à 
l’issue de la vente de 
plus de 1,250 million 
d’actions entre le 1ᵉʳ et 
le 31 décembre dernier, 
sera officiellement 
introduite à la bourse 
des valeurs d’Alger, 
donnant un coup de 
rein aux transactions et 
valeurs mobilières sur 
la place d’Alger.

OUTIL DESTINÉ À ÉLARGIR LE CHOIX ET À PERMETTRE 
DE MEILLEURES AFFAIRES 

Le commerce électronique intégré 
dans la stratégie de GETEX 

GITEX mise sur le e‐commerce avec 
Diar Dzair, une start‐up spécialisée 
dans l’e‐commerce. Ce partenariat 
vise à promouvoir les produits du 
groupe public du textile et du cuir, 
GETEX, sur les plateformes numé‐
riques, à l’échelle nationale et inter‐
nationale. Le projet a été présenté 
lors d’une visite d’inspection 
menée par le ministre de l’Industrie 
et de la Production pharmaceu‐
tique, Sifi Ghrieb, dans certains ate‐
liers de LEATHER INDUSTRY et 
C&H, 2 entreprises publiques éco‐
nomiques relevant de la société 
holding GETEX. La présidente du 
Croissant‐Rouge algérien, Ibtissem 
Hamlaoui, était également présente 
lors de cette visite. Dans le cadre de 
ce partenariat, « Diar Dzair » déve‐
loppera une plateforme dédiée à la 
commercialisation numérique des 
produits GETEX, tant sur le marché 
national qu’à l’international. La 
start‐up assurera également l’ache‐

minement des commandes via son 
réseau de distribution dans les 58 
wilayas ainsi que dans certains 
pays africains et européens. De 
plus, « Diar Dzair » accompagnera 
GETEX dans la construction de son 
identité visuelle et le développe‐
ment de sa présence sur les réseaux 
sociaux, qui sont devenus des outils 
essentiels pour le commerce élec‐
tronique en Algérie. Le ministre a 
salué cette initiative qui permettra 
au groupe de se rapprocher davan‐
tage de ses clients. Il a appelé à 
intensifier et à unifier les efforts de 
tous les acteurs du secteur du cuir 
et du textile, afin de répondre aux 
besoins du marché national, esti‐
més à plus d’1 milliard de dollars 
par an. À cet effet, il a donné des 
instructions pour la mise en place 
d’accords de partenariat public‐
privé impliquant tous les opéra‐
teurs du secteur. Lors de sa visite, 
le ministre a également insisté sur 

la nécessité de maîtriser la qualité 
des produits finaux et d’innover 
dans la conception des vêtements, 
chaussures et autres articles, 
notamment ceux destinés au grand 
public. Il a donné des instructions 
pour élaborer des plans marketing 
permettant une large distribution 
des produits GETEX dans tout le 
pays et d’augmenter sa part de 
marché. Enfin, la présidente du 
Croissant‐Rouge algérien a salué 
les résultats positifs de la coopéra‐
tion entre son association et 
GETEX, notamment en termes de 
qualité des produits. Elle a égale‐
ment évoqué de futurs projets, 
comme des campagnes de distribu‐
tion de vêtements aux orphelins 
lors de l’Aïd el‐Fitr, ainsi qu’un pro‐
jet de formation des femmes au 
foyer aux métiers de la couture et 
du design, en s’appuyant sur l’ex‐
pertise de GETEX. 

R.N. 

L’industrie 
agroalimentaire 

à l’honneur 
Le 11ᵉ Salon international de l’industrie agroalimentai‐
re ouvrira ses portes demain à Oran. L’événement de 
trois jours est accueilli par le centre des conventions 
Mohamed Benahmed d’Oran. Selon les organisateurs, le 
salon verra la participation de 4 500 exposants  et l’ani‐
mation  d’ateliers de cuisine en direct. Fort d’une décen‐
nie d’expérience, le salon s’est imposé comme un événe‐
ment incontournable pour les acteurs clés de l’industrie 
alimentaire. L’événement verra la présence d’une 
constellation de fabricants, de fournisseurs d’équipe‐
ments et de prestataires de services. L’événement attire 
chaque année des milliers de visiteurs et de décideurs 
algériens et étrangers, renforçant ainsi sa position 
comme l’un des rassemblements les plus importants 
dans ce secteur. L’événement réunira des chefs célèbres 
tels que HishamCook, Hadjer Pinkitchen et le chef Walid, 
qui devraient présenter des performances culinaires 
exceptionnelles. Ce qui précède offrira aux visiteurs une 
expérience unique pour explorer le monde de la cuisine 
en mettant l’accent sur l’entrepreneuriat dans ce domai‐
ne. Le salon est un espace d’échange et de création de 
réseaux professionnels, et les participants peuvent valo‐
riser leur image. C’est également un outil de promotion 
de l’expertise des professionnels et de construction de 
relations stratégiques avec d’autres acteurs clés du sec‐
teur.  
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S
elon des sources espa‐
gnoles, des plongeurs pro‐
fessionnels ont extrait la 

drogue de caches sous‐marines 
lors d’une opération minutieuse 
s’étalant sur 3 jours, avant que la 
cargaison ne soit transportée 
par des bateaux ultra‐rapides 
vers Melilla, puis raffinée et dis‐
tribuée depuis Nador. Cette stra‐
tégie sophistiquée reflète l’évo‐
lution des techniques de contre‐
bande dans une région devenue 
clé pour les réseaux criminels 
transnationaux. Si une partie de 
la cocaïne a été écoulée sur le 
marché local, le reste a pris la 
route des grands centres euro‐
péens via des circuits criminels 
transnationaux. Les rapports 
pointent un trafiquant notoire 
de la région de Nador, égale‐
ment propriétaire d’un commer‐
ce à Melilla, comme le cerveau 
présumé de cette opération. 
Cette ville, à la croisée des 
routes entre l’Europe et le 
Maroc, s’impose de plus en plus 
comme une plaque tournante 
stratégique pour le trafic de 
cocaïne. Les connexions avec le 
sud de l’Espagne sont tout aussi 
marquées : des barons de la 
drogue marocains y gèrent des 
affaires prospères, entre palais 
luxueux et projets immobiliers 
de grande envergure. Le réseau 
se distingue par l’utilisation de 

méthodes particulièrement éla‐
borées, compliquant considéra‐
blement la tâche des forces de 
l’ordre. Équipés de technologies 
modernes et bénéficiant d’une 
organisation rodée, les membres 
du réseau réussissent à contour‐
ner les embuscades policières. 
Les autorités espagnoles, bien 
qu’alertées, peinent à capturer 
les criminels en flagrant délit. En 
Espagne, la police a récemment 
mis la main sur une cargaison de 
cocaïne estimée à 121 millions 
de dollars, dissimulée dans un 
sous‐marin. Trois autres engins 
autonomes, capables de trans‐
porter des quantités massives 
de drogue entre le Maroc et l’Es‐
pagne, ont également été saisis, 
révélant l’ampleur des moyens 
déployés. Les ateliers de fabrica‐

tion de ces sous‐marins, décou‐
verts dans le sud de l’Espagne, 
témoignent d’une ingénierie cri‐
minelle avancée. Ces révélations 
mettent en lumière l’étendue du 
trafic maritime de cocaïne dans 
la région et son rôle central dans 

les économies clandestines 
transcontinentales. La Méditer‐
ranée, carrefour stratégique, est 
aujourd’hui le théâtre d’une 
guerre de plus en plus complexe 
entre les forces de l’ordre et des 
réseaux criminels au sommet de 

leur art. Tandis que l’Europe 
demeure le marché cible, ces 
affaires révèlent aussi les failles 
structurelles et les complicités 
qui alimentent ce commerce illi‐
cite à l’échelle internationale. 

A. M.

LES PROFONDEURS DE LA MÉDITERRANÉE 

Nouveau terrain de jeu des barons 
de la drogue marocaine

ACTUALITÉ

Un réseau criminel marocain, qui opère en 
Méditerranée, a récemment mis en œuvre une 
méthode audacieuse pour acheminer 200 
kilogrammes de cocaïne brute jusqu’à la région de 
Nador, au nord du Maroc.

À GHAZA 

Le bilan s’alourdit 
Le bilan de l’agression sioniste contre 
Ghaza continue de s’alourdir, portant 
désormais à 46 537 le nombre de mar‐
tyrs et à 109 571 celui des blessés, selon 
les autorités palestiniennes de la santé. 
Ce nouveau chiffre, publié ce samedi, 
marque une tragédie humaine qui per‐
dure depuis le 7 octobre 2023. Au cours 
des dernières 48 heures, l’armée d'occu‐
pation israélienne a intensifié ses 
frappes, commettant 5 nouveaux mas‐
sacres qui ont causé 32 morts et 193 
blessés, rapportent les mêmes autorités. 
Ce drame survient alors que les équipes 
de secours palestiniennes sont systéma‐
tiquement entravées par les forces d'oc‐

cupation israéliennes, qui bloquent les 
ambulances et la Défense civile, laissant 
de nombreuses victimes sans assistance, 
piégées sous les décombres. 
L’agression sioniste, qui frappe dure‐
ment Ghaza, a non seulement causé un 
nombre insupportable de pertes 
humaines, mais aussi détruit massive‐
ment les infrastructures de l’enclave 
palestinienne, plongeant la région dans 
une crise humanitaire sans précédent. 
Un précédent bilan, mis à jour jeudi, 
recensait 46 006 martyrs et 109 378 
blessés. Mais, au‐delà des chiffres, c’est 
toute une société palestinienne qui 
souffre, et une mémoire collective qui 

risque d’être anéantie dans la violen‐
ce.Dans ce contexte, l’agence des 
Nations unies pour les réfugiés palesti‐
niens (UNRWA) joue un rôle clé dans la 
préservation de l’histoire et des droits 
des réfugiés. Son directeur, Philippe Laz‐
zarini, a rappelé dans un communiqué 
que « les archives de l'UNRWA, qui 
remontent à 75 ans, sont désormais en 
sécurité et numérisées », une initiative 
indispensable pour la sauvegarde des 
droits des réfugiés palestiniens selon le 
droit international. « Nous devons pré‐
server cette mémoire vivante », a‐t‐il 
insisté, tout en soulignant l'importance 
de protéger les archives familiales et 

historiques des Palestiniens. 
Lazzarini a également exprimé des pré‐
occupations face à la menace de sup‐
pression de l’UNRWA par Israël. « Si 
cette décision était mise en œuvre », 
avertit‐il, « cela aurait des conséquences 
catastrophiques pour les réfugiés, 
notamment ceux de Ghaza, déjà éprou‐
vés par plus de 15 mois de violences 
continues ». L’UNRWA a donc lancé un 
appel à la communauté internationale, 
insistant sur l’urgence d’une solution 
diplomatique pour mettre fin à ce conflit 
et traiter de manière définitive la ques‐
tion des réfugiés palestiniens. 

A.M. 

S’EXPRIMANT LORS DU SOMMET EXTRAORDINAIRE DE L’UA TENU À KAMPALA 

Brahim Ghali réitère l’engagement de la RASD 
Le Président sahraoui, Secré‐
taire général du Front Polisa‐
rio, Brahim Ghali, a réitéré, 
samedi,  l’engagement de la 
République arabe sahraouie 
démocratique (RASD) à 
atteindre les objectifs de 
l’Agenda 2063 de l’Union afri‐
caine (UA), rapporte l’agence 
de presse sahraouie (SPS). 
Dans son discours prononcé, 
lors du sommet extraordinaire 
de l’UA sur l’agriculture dans la 
capitale ougandaise, Kampala, 
Brahim Ghali a déclaré que la 
RASD se tient fermement aux 

côtés de ses frères africains 
dans la réalisation des objectifs 
de l’Agenda 2063 de l’UA, pour‐
suit SPS. Le président sahraoui 
a réitéré, selon la même source, 
l’engagement envers les prin‐
cipes de solidarité, de coopéra‐
tion et de respect des droits 
des peuples et des droits de 
l’homme, en particulier pour 
ceux qui luttent encore pour 
l’autodétermination, la liberté 
et le progrès. Brahim Ghali a, 
en outre, affirmé, lors de son 
intervention, que le continent 
africain mérite que tous les 

États membres déploient tous 
les efforts possibles pour sur‐
monter les crises et les défis 
qui entravent son intégration, 
son unité et sa solidarité en 
tant que bloc efficace, créatif et 
innovant. Selon lui, le continent 
est capable non seulement de 
prendre soin de tous ses 
peuples, mais aussi de sauver 
l’humanité des spectres de la 
faim et du sous‐développe‐
ment. «Oui, notre continent 
mérite que nous mettions en 
place non seulement des sys‐
tèmes politiques et écono‐

miques justes et cohérents, ali‐
gnés sur les principes et les 
objectifs de notre loi fonda‐
mentale, mais aussi un système 
agricole qui ouvre des voies 
vers la prospérité pour tous 
nos peuples», a‐t‐il souligné, 
cité par SPS. «Travaillons donc 
ensemble pour réaliser ce rêve, 
guidés par une vision claire de 
l’avenir basée sur la durabilité, 
l’inclusion, l’innovation et l’en‐
gagement envers nos objectifs 
communs», a poursuivi le pré‐
sident Ghali. Le président sah‐
raoui a, enfin, réitéré le soutien 

de la RASD à la mise en œuvre 
des résultats du sommet extra‐
ordinaire de l’UA sur l’agricul‐
ture, conclut l’agence. Les tra‐
vaux du sommet extraordinai‐
re de l’Union africaine sur le 
programme détaillé pour le 
développement de l’agriculture 
africaine (PDDAA) post‐Mala‐
bo, ont été clôturés, samedi 
dernier, par l’adoption de la 
Déclaration de Kampala pour le 
renforcement de la réforme 
globale des systèmes agro‐ali‐
mentaires pour la période 
2026‐2035. 

EN SOUTIEN À OLMO À CHYPRE 

Des manifestations pour dire « Oust ! » au président israélien 
En protestation contre la visite du président de l’entité d’occupation 
israélienne Isaac Herzog dans leur pays, des centaines de Chypriotes 
ont manifesté jeudi passé pour dire à l’hôte de leur pays qu’il n’est 
pas le bienvenu.   « Persona non grata ! », « Tu n’es pas le bienvenu ! 
», « Chypre est aux côtés des Palestiniens » : tels sont, entre autres, 
les quelques slogans brandis par les manifestants qui ont occupé 
deux lieux stratégiques de l’itinéraire  que devait emprunter  Isaac 
Herzog : le rond‐point de l’aéroport de Larnaca et l’entrée du palais 
présidentiel à Nicosie. Organisées par le Conseil de paix, ces  mani‐
festations qui ont drainé de grandes foules ont vu la participation 
remarquée des représentants du Conseil des citoyens russes, du 
Mouvement international des russophobes à Chypre et de la Société 

d’amitié chypriote‐russe. « La visite du président israélien, dans le 
contexte des massacres en cours, constitue une insulte au peuple 
chypriote, qui souffre lui‐même des conséquences de l'occupation. 
»,ont déclaré, à cette occasion, les organisateurs. En plus d’ exprimer 
leur désaveu à l’égard de cette visite, les manifestants ont dénoncé le 
génocide en cours à Gaza et ont appelé à l’arrêt immédiat des opéra‐
tions militaires et des massacres de civils, soulignant que les pra‐
tiques sionistes à Gaza et au Liban menacent la paix et la stabilité 
dans la région.  À noter que ces manifestations ont suscité un large 
soutien  de la part de divers groupes et organisations horrifiés par 
les pratiques sionistes et favorables à la  paix et à la justice au 
Moyen‐Orient. B.B. 
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Le CPA marque sa présence 
au Salon national 

de la micro-activité 

Le Crédit populaire d'Al‐
gérie (CPA), a annoncé sa 
participation au Salon 
national de la micro‐acti‐
vité, organisé par l'Agen‐
ce nationale de gestion 
du micro‐crédit 
(ANGEM) sous l'égide du 
ministère de l'Économie 
de la connaissance, des 
start‐up et des micro‐
entreprises. Placé sous le 
thème « Microcrédit, un 
outil de création de l’acti‐
vité économique », cet 
événement a eu lieu du 9 
au 12 janvier 2025 au 
Palais des expositions 
(Safex), pavillon Casbah, 
Pins maritimes, à Alger. 
L'objectif du salon étant 
de "faire la lumière sur 
les expériences des béné‐
ficiaires, étant des suc‐
cess stories en matière de 
micro‐activité, à travers 

la création d’activités 
économiques généra‐
trices de revenus et 
d’emploi», précise l'AN‐
GEM dans un communi‐
qué. Autre objectif de ce 
salon, aider les quelque 
200 bénéficiaires des dif‐
férentes formules de 
financement du dispositif 
du microcrédit, qui y 
prendront part, à com‐
mercialiser et à faire 
connaître leurs produits 
et services dans les diffé‐
rents domaines et 
régions du pays. Le salon 
a connu également la 
participation d’instances 
activant dans le domaine 
des microentreprises et 
des start‐up, ainsi que 
des établissements par‐
tenaires dans la mise en 
œuvre de ce dispositif. En 
outre, des formations et 

des portes ouvertes ont 
été organisées tout au 
long du salon, pour faire 
connaître le dispositif de 
microcrédit, outre la pro‐
jection d’un film docu‐
mentaire sur les secteurs 
financés par le dispositif 
de microcrédit et des 
témoignages de bénéfi‐
ciaires des services de 
l’ANGEM.

CONFIDENTIEL
L'UDES a réalisé 3 stations 

solaires 
L'unité de développement 
des équipements solaires 
(UDES) a réalisé, en 2024, 
trois stations solaires à 
l'intérieur de l'unité, la pre‐
mière  d'une capacité de 10 
KW, la deuxième d'une 
capacité de 15 KW et la 
troisième d'une capacité de 
17 KW. L'unité de dévelop‐
pement des équipements 
solaires a été créée par 
arrêté n˚ 008 du 9 janvier 
1988 de la présidence de la 
République (journal officiel 
n˚ 06 du 10 février 1988). 
Depuis le 5 décembre 
2007, date de publication 
de l'arrêté ministériel por‐
tant création des entre‐
prises publiques à caractè‐
re scientifique et tech‐
nique, L'UDES a été inté‐
grée dans L'EPST Centre de 
développement des éner‐
gies renouvelables. Ses 
missions consistent en la 
réalisation des travaux de 
conception, de dimension‐
nement et d'optimisation 
des équipements en éner‐
gies renouvelables pour la 

production de la chaleur, 
de l'électricité, du froid et 
du traitement des eaux ;  
mettre en œuvre toutes 
études et recherches de 
développement de procé‐
dés technologiques de 
fabrication de prototypes, 
équipements et de présé‐
ries ; établir des études 
technico‐économiques, 
d'engineering pour mettre 

en place des installations 
pilotes en vue d'assurer le 
transfert et la maîtrise de 
nouvelles technologies ; 
Mettre en place les tech‐
niques de caractérisation, 
de tests, de contrôles quali‐
té et de conformité, en vue 
d'assurer la qualification , 
l'homologation et la certifi‐
cation des équipements 
développés.

Ministère des Affaires 
étrangères: du nouveau pour le 

service d'état civil 
Le ministère des Affaires étrangères, de 
la Communauté nationale à l'étranger et 
des Affaires africaines, a annoncé jeudi, 
dans un communiqué, qu'à compter du 
11 janvier prochain, le service d'état 
civil assurera ses prestations tous les 
samedis, et ce, en application des ins‐
tructions du président de la République 
pour une prise en charge optimale des 
préoccupations des citoyens. 
"En application des instructions du pré‐
sident de la République pour une prise 
en charge optimale des préoccupations 
de nos concitoyens, et conformément 

aux orientations de ministre d'État, 
ministre des Affaires étrangères, de la 
Communauté nationale à l'étranger et 
des Affaires africaines, le ministère des 
Affaires étrangères informe l'ensemble 
des citoyens qu'à compter du 11 janvier 
2025, le service d'état civil assurera ses 
prestations tous les samedis de 10 h 00 
à 16 h 00", lit‐on dans le communiqué. 
Le ministère a précisé que "cette jour‐
née sera consacrée exclusivement aux 
services de retrait des documents d'état 
civil et de légalisation des documents 
destinés à être utilisés à l'étranger". 

L'économie mondiale devrait 
progresser de 2,8% en 2025 

La croissance économique mondiale 
devrait s'établir à 2,8 % en 2025, un taux 
inchangé par rapport à l'année dernière, 
selon un rapport de l'ONU publié jeudi 
soir. Malgré le recul de l'inflation, l'amé‐
lioration des conditions sur les marchés 
du travail et un assouplissement monétai‐
re global, la croissance devrait rester en 
dessous du rythme observé avant la pan‐
démie, tandis que l'économie mondiale 
restera confrontée à d'importantes incer‐
titudes, a indiqué le rapport de l'ONU sur 
la situation et les perspectives de l'écono‐
mie mondiale en 2025. Le rapport prévoit 
une croissance mondiale de 2,9 % en 
2026, alors qu'une inflation plus faible et 

l'assouplissement monétaire en cours 
dans de nombreuses économies pour‐
raient apporter un modeste coup de 
pouce à l'activité économique mondiale 
en 2025. Aux États‐Unis, la croissance 
devrait ralentir, passant de 2,8 % en 2024 
à 1,9 % en 2025, l'Europe devrait enregis‐
trer un modeste redressement, avec un 
produit intérieur brut (PIB) passant de 
0,9 % en 2024 à 1,3 % en 2025, l'Asie de 
l'Est devrait connaître une croissance de 
4,7 % en 2025, et l'Asie du Sud devrait 
quant à elle enregistrer une hausse du PIB 
de 5,7 % en 2025. L'Afrique connaîtra 
quant à elle une croissance modeste, pas‐
sant de 3,4 % en 2024 à 3,7 % en 2025. 

L'année 2024 a été la plus chaude jamais enregistrée 
Le  rapport Copernicus Global Climate 
Highlights 2024, publié vendredi, confir‐
me que 2024 a été l'année la plus chau‐
de jamais enregistrée et la première à 
dépasser 1,5 °C au‐dessus des niveaux 
préindustriels pour la température 
moyenne annuelle mondiale. L'année 
dernière a également été la plus chaude 
pour toutes les régions continentales, y 

compris l'Europe, à l'exception de l'An‐
tarctique et de l'Australasie. Comme le 
soulignent également le  rapport sur 
l’état du climat en Europe 2023 et l’éva‐
luation européenne des risques clima‐
tiques,  le continent européen se 
réchauffe deux fois plus vite que la 
moyenne mondiale depuis les années 
1980, devenant ainsi le continent qui se 

réchauffe le plus rapidement sur Terre. 
Les terres européennes de l’Arctique 
restent la région qui se réchauffe le plus 
rapidement sur Terre, et les change‐
ments dans la circulation atmosphé‐
rique favorisent des vagues de chaleur 
estivales plus fréquentes. De même, les 
glaciers fondent et on observe des chan‐
gements dans le régime des précipita‐

tions. La fréquence et la gravité globales 
des phénomènes météorologiques 
extrêmes augmentent. Les températures 
de la surface de la mer sont restées 
exceptionnellement élevées, la période 
de juillet à décembre 2024 étant la 
deuxième période la plus chaude jamais 
enregistrée pour cette période de l'an‐
née, après 2023. 
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La Bourse d'Alger et l'UAR lancent 
un sondage d'opinion 

La Bourse d'Alger et l'Union algé‐
rienne des sociétés d'assurances 
(UAR) lancent un sondage d'opi‐
nion, pour mieux comprendre les 
besoins et attentes du marché. 
"Dans le cadre de notre collabora‐
tion avec L'Union algérienne des 
sociétés d'assurance et de réassu‐
rance, (UAR), la Bourse d'Alger 

vous invite à participer à un sonda‐
ge en remplissant le formulaire", 
indique la Bourse d'Alger sur sa 
page officielle Facebook. "Votre 
contribution est essentielle pour le 
succès de cette initiative et pour 
mieux comprendre les besoins et 
attentes du marché. Ce questionnai‐
re nous permettra de recueillir des 

informations précieuses qui orien‐
teront nos actions futures et renfor‐
ceront notre engagement commun 
pour le développement du secteur. 
Votre avis compte ! Prenez 
quelques minutes pour répondre. 
Merci pour votre collaboration et 
votre soutien !", ajoute la Bourse 
d'Alger. 
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S'
exprimant lors d'une 
conférence de presse 
sur les "transactions en 

instance sur l'application Bari‐
diMob", M. Zidi a indiqué que 
"des dysfonctionnements ont 
été relevés sur l'application, 
touchant notamment les opéra‐
tions de virement de compte à 
compte, en raison de la mise à 
jour de l'application et de la 
maintenance de la base de don‐
nées, en vue d'une meilleure 
optimisation". Il a rappelé, dans 
ce cadre, les différentes opéra‐
tions offertes par cette applica‐
tion, telles que les recharge‐
ments mobiles et internet en 
sus du paiement des factures, 
soulignant que la seule opéra‐
tion impactée par les perturba‐
tions était "le transfert de 
compte à compte". À cette occa‐
sion, le directeur général a pré‐
senté ses excuses pour ces per‐

turbations, rassurant les clients 
d'Algérie Poste que l'applica‐
tion était "protégée et sécuri‐
sée" et que "toutes les opéra‐
tions comptables effectuées 
sont enregistrées et seront dis‐
ponibles au plus tard mardi 
prochain". Il a également souli‐
gné l'importance de la mise à 
jour qui permettra, selon lui, 
d'optimiser la performance de 
l'application, en adéquation 
avec le nombre d'utilisateurs", 
ajoutant que l'application "fera 
l'objet d'opérations similaires 
d'optimisation et de développe‐
ment au cours de cette année", 
et connaîtra de "nouvelles 
options épargnant aux citoyens 
les déplacements". De son côté, 
le directeur de la monétique et 
des services financiers postaux, 
Abdenour Seltni, a présenté 
quelques statistiques concer‐
nant l'application "Baridimob", 

soulignant que le nombre de 
citoyens ayant téléchargé l'ap‐
plication est passé de 3.400.000 
fin 2023 à 4.725.000 à la fin de 
l'année 2024, d'où "la demande 
croissante sur l'application". Il a 
ajouté que le nombre de vire‐
ments de compte à compte 
effectués via l'application avait 
atteint 3.500.000 opérations au 

cours du mois de décembre der‐
nier, tandis que le montant total 
des virements enregistrés sur 
l'application s'élevait à 46 mil‐
liards de DA, alors que le 
nombre d'opérations d'achats 
en ligne a atteint 5.500.000 opé‐
rations d'une valeur globale de 
4 milliards de DA au cours de la 
même période. Il a précisé que 

l'énorme volume de transac‐
tions sur cette application 
"reflète la nécessité d'améliorer 
ses performances, ce que l'éta‐
blissement a fait du 3 au 10 jan‐
vier en cours", affirmant que 
"tous les comptes et les soldes 
sont garantis" et que toutes les 
opérations seront disponibles 
mardi prochain." APS 

DYSFONCTIONNEMENTS SUR L'APPLICATION BARIDIMOB 

Les explications d’Algérie Poste
Le directeur général d'Algérie Poste, Louaï Zidi, a 
rassuré, samedi, les utilisateurs de l'application 
"BaridiMob", leur expliquant qu'une opération de mise 
à jour pour l'optimisation de l'application était à 
l'origine des dysfonctionnements enregistrés lors des 
virements de compte à compte, précisant que tous les 
virements effectués seront disponibles au plus tard 
mardi prochain.

EHEHU D'O'ORAN    

Intervention 
chirurgicale délicate 

au cerveau 
Le service de neurochirurgie de l'établissement 
hospitalo-universitaire (EHU) 1�� novembre 
1954" d'Oran a réalisé une opération chirurgicale 
complexe pour l'ablation d'une tumeur bénigne 
rare au cerveau d'une taille de 12 cm, a indiqué, 
dimanche, un communiqué de cet établissement 
de santé. La tumeur était localisée au niveau du 
cerveau, s'étendant jusqu'à l'œil du patient, à la 
mâchoire inférieure à l'avant et au haut du cou à 
l'arrière, une situation extrêmement rare à 
l'échelle mondiale, selon la même source. Le 
patient, âgé de 58 ans, a été pris en charge dans 
des délais très courts en coordination avec le ser-
vice d'anesthésie et de réanimation, précise le 
communiqué. Le professeur Rabah Kerbouz, chef 
du service de neurochirurgie de cet établisse-
ment, a expliqué que ces tumeurs se développent 
dans les méninges (les membranes enveloppant 
le cerveau et la moelle épinière) et peuvent se 
propager ou envahir les tissus environnants. Bien 
que cette tumeur soit bénigne, elle impacte la vie 
du patient en raison de la pression exercée sur 
divers organes et nerfs au niveau du cerveau et du 
visage. Le même spécialiste a ajouté que son ser-
vice a pris en charge le patient dès sa consulta-
tion, et qu'il a procédé à l'ablation de la partie 
externe de la tumeur située au niveau de l'œil, du 
visage, de la mâchoire et du début du cou. Après 
environ une semaine, la deuxième phase de l'opé-
ration, plus délicate et risquée, a été réalisée, 
consistant en l'ablation de la portion restante de 
la tumeur située à l'intérieur du crâne, proche du 
cerveau et des nerfs. Une troisième opération est 
prévue pour la reconstruction et la chirurgie 
esthétique du visage.  

SOSONATATRACACH 

Vers la mise en place d’une raffinerie 
et d’un complexe pétrochimique au Niger 

Le ministre du Pétrole de la Répu‐
blique du Niger, Sahabi Oumarou, a 
reçu une délégation de Sonatrach 
composée d’experts et de spécia‐
listes dans les domaines du raffina‐
ge et de la pétrochimie. Cette délé‐
gation entame une visite de travail 
d’une semaine au Niger pour discu‐
ter du projet de création d’une raffi‐
nerie et d’un complexe pétrochi‐
mique dans la ville de Dosso. Selon 
un communiqué de Sonatrach, ce 
projet vise à « mettre en place une 
raffinerie d’une capacité de produc‐
tion de 30 000 barils par jour, 

extensible à 100 000 barils par jour, 
ainsi qu’un complexe pétrochi‐
mique ». Ce projet s’inscrit dans le 
cadre de la mise en œuvre de la 
feuille de route convenue entre les 
deux parties. Celle‐ci englobe les 
aspects techniques et logistiques 
nécessaires à la réussite de ce projet 
vital, conformément à l’engagement 
de l’Algérie à accompagner le Niger 
dans la valorisation de ses res‐
sources naturelles en opportunités 
de développement durable. La délé‐
gation de Sonatrach a souligné que 
ce soutien s’inscrit dans « l’engage‐

ment annoncé par le ministre de 
l’Énergie et des Mines, Mohamed 
Arkab, lors de la visite du ministre 
du Pétrole du Niger en septembre 
dernier. L’Algérie avait alors promis 
de soutenir le Niger dans la réalisa‐
tion de ce projet de raffinerie et de 
complexe pétrochimique ». Sonatra‐
ch a également exprimé sa « fierté 
de contribuer à ce projet straté‐
gique qui reflète la vision de l’Algé‐
rie pour renforcer la coopération 
Sud‐Sud et consolider son rôle de 
leader en Afrique ». Le communiqué 
précise également que l’expertise 
de Sonatrach sera mise à disposi‐
tion pour renforcer les capacités 
des cadres nigériens. À cet effet, un 
groupe d’ingénieurs et de techni‐
ciens nigériens sera accueilli dans 
les raffineries algériennes pour 
bénéficier d’une formation spéciali‐
sée supervisée par des experts de 
l’Institut Algérien du Pétrole, filiale 
de Sonatrach. De son côté, le 
ministre du Pétrole nigérien a 
déclaré que ce projet représente « 
une étape cruciale pour atteindre la 
souveraineté énergétique et un 
pilier fondamental de la transfor‐
mation économique du Niger. Il 
contribuera à satisfaire les besoins 
nationaux, créer des emplois, ren‐
forcer le contenu local et attirer des 
investissements ».

AFRIQUE 

Pour une réforme globale des systèmes agroalimentaires 
Les travaux du sommet extraordinaire de 
l'Union africaine (UA) sur le Programme 
détaillé pour le développement de l'agri‐
culture africaine (PDDAA) post‐Malabo, 
ont été clôturés, samedi à Kampala 
(Ouganda), par l'adoption de la Déclara‐
tion de Kampala pour le renforcement de 
la réforme globale des systèmes agro‐ali‐

mentaires pour la période 2026‐2035, 
indique un communiqué du ministère de 
l'Agriculture, du Développement rural et 
de la Pêche. Ont pris part au sommet 
ayant également adopté le Plan d'action 
du programme détaillé pour le dévelop‐
pement de l'agriculture africaine et la 
croissance économique durable pour la 

même période, le ministre de l'Agricultu‐
re, du développement rural et de la 
Pêche, Youcef Cherfa, et la secrétaire 
d'État auprès du ministre des Affaires 
étrangères, chargée des Affaires afri‐
caines, Bakhta Selma Mansouri. Avant la 
tenue du sommet, dont le coup d'envoi a 
été donné par le président de la Répu‐

blique d'Ouganda, M. Yoweri Museveni, 
des séances techniques ont été organi‐
sées au niveau des experts et des 
ministres de l'Agriculture des États de 
l'UA (les 9 et 10 janvier), qui ont consti‐
tué l'occasion d'échanger les expertises 
et les expériences entre les pays partici‐
pants, conclut le communiqué.  
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C’
est ainsi que l’organis‐
me algérien d’accrédita‐
tion (Algerac) a signé 

une convention avec l’École 
nationale polytechnique d’Oran 
Maurice Audin (ENPO) officiali‐
sant ainsi un partenariat straté‐
gique en vue de développer la 
compétence et de contribuer à 
l’essor de l’économie nationale 
à travers la promotion de l’ac‐
créditation et des standards de 
qualité de haut niveau. 
Selon Algerac, la signature de 
cette convention, effectuée à la 
fin décembre 2024, reflète 
"l’ambition de l’ENPO de main‐
tenir une dynamique d’excel‐
lence, en plaçant l’accréditation 
de ses laboratoires au cœur de 
ses priorités stratégiques". Ces 
laboratoires, qui seront identi‐
fiés en étroite collaboration 
avec ALGERAC, auront pour 
objectif de répondre aux exi‐
gences des standards interna‐
tionaux". 
"Cette démarche vise non seule‐
ment à garantir la fiabilité et la 
reconnaissance des travaux 
scientifiques menés au sein de 
l’école, mais également à ren‐
forcer ses compétences techno‐
logiques, tant à l’échelle natio‐
nale qu’internationale. À tra‐
vers cette initiative, l’ENPO 
aspire à jouer un rôle prépon‐
dérant dans le développement 
de solutions scientifiques et 
industrielles innovantes, tout 
en contribuant activement à 
l’amélioration des capacités 
économiques et techniques du 
pays", indique l’organisme algé‐
rien d’accréditation. De son 

côté, cette collaboration permet 
à Algerac de consolider son rôle 
de partenaire incontournable 
dans la promotion de l’accrédi‐
tation et de réaffirmer son 
engagement à soutenir les insti‐
tutions locales dans l’atteinte 
des standards des plus hauts 
niveaux, contribuant ainsi à 
renforcer la conformité, la com‐
pétitivité et la reconnaissance 
de la compétence nationale. La 
signature de cette convention a 
eu lieu en marge d’une journée 
organisée par l’ENPO, dont l’ob‐
jectif principal est de mettre en 
lumière le rôle clé de l’accrédi‐
tation dans le développement 
économique national, garantis‐
sant ainsi la qualité et la confor‐
mité des produits et des ser‐
vices locaux, tout en renforçant 
la crédibilité et la compétitivité 
des entreprises sur le marché 
international. Lors de cet évè‐

nement, des échanges construc‐
tifs ont permis de mieux com‐
prendre les bénéfices de l’accré‐
ditation, son processus et son 
impact sur les secteurs notam‐
ment scientifique, technolo‐
gique et industriel. Ces discus‐
sions ont également permis 
d’explorer les meilleures pra‐
tiques pour mettre en œuvre 

ces processus et garantir des 
résultats à la hauteur des 
attentes du marché. L’organis‐
me algérien d’accréditation se 
charge de mettre en place les 
règles et procédures relatives à 
l’accréditation des organismes 
d’évaluation de la conformité, 
d’examiner les demandes et de 
délivrer les décisions d’accrédi‐

tation aux organismes d’évalua‐
tion de la conformité, confor‐
mément aux normes nationales 
et internationales pertinentes, 
et de procéder au renouvelle‐
ment, à la suspension et au 
retrait des décisions d’accrédi‐
tation. L’organisme a également 
pour mission d’élaborer des 
programmes périodiques rela‐
tifs à l’évaluation de la confor‐
mité, de conclure toutes 
conventions et accords en rap‐
port avec ses programmes d’ac‐
tivités avec les organismes 
étrangers similaires et de 
contribuer aux efforts menant à 
des accords de reconnaissance 
mutuelle, de représenter l’Algé‐
rie auprès des organismes 
internationaux et régionaux 
similaires ; et d’éditer et de dif‐
fuser des revues, brochures ou 
bulletins spécialisés relatifs à 
son objet. I. B.

ACCRÉDITATION 

Alliance stratégique entre Algerac 
et l’ENPO Maurice Audin  

L’accréditation est devenue aujourd’hui un facteur déterminant dans la reconnaissance des standards de qualité et de performance, 
indispensable pour évoluer et accroître dans un monde économique de plus en plus exigeant et complexe.

Finances: développement d'un système d'information intégré dédié 
aux statistiques 

Le ministre des Finances, Laazid Faid, a 
appelé, jeudi, à la nécessité d'accélérer le 
développement d'un système d'informa‐
tion intégré dédié aux statistiques, ainsi 
qu'à l'actualisation et à l'adaptation du 
cadre juridique et réglementaire du sys‐
tème de recensement aux évolutions 
socio‐économiques, indique un commu‐
niqué du ministère. 
Faid a donné ces orientations lors d'une 
réunion de coordination tenue au siège 
du ministère avec les responsables cen‐
traux et le directeur général de l'Office 
national des statistiques (ONS), laquelle 
a été consacrée à l'examen du plan d'ac‐
tion de l'ONS pour 2025, et à la présenta‐
tion d'un bilan préliminaire sur la situa‐
tion de la généralisation de l'emploi des 
moyens de paiement électronique. 
Lors de cette réunion, le DG de l'ONS a 
présenté un exposé exhaustif sur le plan 
d'action de l'Office pour l'année 2025, 
mettant en avant les axes et la vision 
stratégique adoptés pour développer un 
système national d'information et de sta‐
tistiques cohérent et intégré, capable de 
prendre en charge les besoins de tous les 
usagers, suivant les normes internatio‐
nales, souligne la même source. 
À ce propos, M. Faid a mis en avant " l'im‐
portance de focaliser les efforts sur la 
définition de priorités stratégiques à 
même de renforcer  l'efficacité du systè‐

me de recensement et de promouvoir 
son rôle primordial dans le soutien à la 
prise de décision". 
Dans ce contexte, le ministre a fixé deux 
priorités principales : la première 
concerne "l'actualisation du cadre juri‐
dique et réglementaire du système de 
recensement, pour adapter le système 
aux évolutions socio‐économiques et 
assurer, ainsi, des statistiques précises 
et fiables, au profit des différents sec‐
teurs". Pour la deuxième priorité, elle 
consiste à "accélérer le développement 
d'un système d'information intégré 
dédié aux statistiques, ce qui permettra 
l'amélioration des opérations de collec‐
te, de traitement et d'analyse de don‐
nées, une démarche à même d'assurer 
une gestion transparente des données". 
Faid a également appelé à mobiliser 
toutes les énergies disponibles et à 
impliquer l'ensemble des intervenants 
dans les différents secteurs à tous les 
niveaux pour développer le système sta‐
tistique, insistant sur l'importance de la 
synergie pour atteindre les objectifs 
fixés", a ajouté la même source. 
De son côté, le directeur général du Tré‐
sor et de la Comptabilité a présenté un 
premier bilan sur l'état de la généralisa‐
tion de l'utilisation des moyens de paie‐
ment électroniques, y compris les 
moyens de paiement scripturaux et les 

paiements en ligne, dans le cadre de la 
mise en œuvre de la feuille de route 
nationale pour le développement de ces 
moyens. 
A cette occasion, le ministre a relevé "le 
contexte particulier de la tenue de cette 
réunion coïncidant avec le début de la 
mise en œuvre de la loi de finances 2025, 
qui comprend une série de mesures 
orientant les priorités vers le renforce‐
ment de la mobilisation des ressources, 
la modernisation des systèmes de paie‐
ment et l'amélioration de la croissance 
économique". 
Faid a fait observer que "la réalisation 
des objectifs de développement écono‐
mique exige une intégration progressive 
des acteurs du marché informel dans le 
circuit de l'économie officielle", expli‐
quant que ce processus contribuera 
considérablement à l'élargissement de 
l'assiette fiscale et à l'augmentation des 
ressources ordinaires de l'État. 
Il a également fait état de "l'adoption 
d'une approche globale et multisecto‐
rielle à cet effet, qui a commencé par une 
collaboration avec le secteur du com‐
merce intérieur avant d'être élargie ulté‐
rieurement à tous les secteurs concernés 
par la régularisation de l'économie infor‐
melle". 
Le ministre a en outre souligné la néces‐
sité d'une communication intelligente 

avec l'opinion publique afin de clarifier 
les enjeux de la prochaine étape et d'as‐
surer une réelle implication de tous les 
acteurs dans le processus des réformes". 
"2025 est une année charnière dans le 
processus de transformation écono‐
mique", a‐t‐il dit, mettant l'accent sur "la 
performance et l'élargissement et la 
diversification des ressources de l'État 
dans les domaines fiscal, foncier, doua‐
nier, bancaire et financier". 
En ce qui concerne la gouvernance du 
secteur, il a évoqué "les décisions à 
mettre en œuvre avec rigueur, notam‐
ment la priorité absolue au projet de 
numérisation du secteur, la poursuite de 
l'organisation de réunions de coordina‐
tion périodiques en associant les ser‐
vices extérieurs et les directions régio‐
nales, le renforcement de la politique de 
communication par la publication régu‐
lière de bulletins spécialisés et le respect 
des règles de discipline et de déontologie 
de la profession". 
Faid a enfin appelé au renforcement de 
la coordination entre les différentes par‐
ties et à l'adoption d'une approche parti‐
cipative pour garantir le succès des 
réformes en cours, en mettant l'accent 
sur le suivi périodique afin d'évaluer les 
progrès réalisés et de surmonter les 
défis pour atteindre les objectifs 
escomptés, selon le communiqué.  

Le FGAR a accompagné plus de 380 projets en 2024 
Le Fonds de garantie des crédits aux PME 
(FGAR) a accompagné 386 entreprises en 
2024, en octroyant ses garanties à des pro‐
jets d'une valeur totale de 58 milliards de 
dinars (mds DA), a appris l'APS, auprès de 
cette institution financière. Selon le der‐
nier bilan du FGAR, 386 entreprises ont 
bénéficié durant l'année 2024 de crédits 
bancaires totalisant 39 mds DA, accompa‐
gnés de garanties financières s'élevant à 
16,3 mds DA. Ces projets devraient per‐
mettre la création de 8.307 emplois, selon 
la même source. Par région, le FGAR a 
accompagné 147 projets implantés dans 
les wilayas du centre du pays, 118 à travers 
l'est, alors que 78 projets étaient accompa‐
gnés dans l'ouest du pays et 43 dans les 
wilayas du sud. Concernant la répartition 

des projets bénéficiaires selon la nature de 
l'activité, le bilan du FGAR fait état de 178 
projets accompagnés dans le secteur 
industriel, de 102 projets dans les services, 
de 56 dans le BTPH et de 50 dans l'agricul‐
ture et la pêche. Créé en novembre 2002 et 
opérationnel depuis mars 2004, le FGAR, 
placé sous la tutelle du ministère de l'In‐
dustrie et de la Production pharmaceu‐
tique, a pour mission de faciliter l'accès des 
PME aux crédits bancaires. Il permet égale‐
ment aux banques de partager les risques 
liés au financement de ces entreprises 
grâce aux garanties financières fournies. 
En outre, le FGAR accompagne les PME 
algériennes dans la structuration financiè‐
re de projets viables, facilitant ainsi leur 
lancement et leur développement dans un 

environnement concurrentiel complexe. 
Récemment, le FGAR a obtenu l'approba‐
tion de l'autorité de tutelle pour élargir les 
crédits garantis aux crédits d'exploitation, 
alors qu'auparavant, cette garantie ne 
concernait que les crédits d'investisse‐
ment. Ainsi, l'article 188 de la loi de 
finances de 2025 qui modifie et complète 
les dispositions de l'article 108 de la loi de 
finances complémentaire de 2009, stipule 
que la garantie délivrée par le FGAR aux 
banques et aux établissements financiers 
pour couvrir les crédits qu'ils accordent 
aux petites et moyennes entreprises, telle 
que définie dans le décret exécutif nᵒ 17‐
193 du 11 juin 2017, portant réaménage‐
ment des statuts du FGAR, est assimilée à la 
garantie de l'État. 
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R’fis, un délice omniprésent 
pour fêter Yennayer  

Loin d’être un rituel éva‐
nescent, Yennayer conti‐
nue, dans le M’zab, de 
constituer une fête tou‐
jours vivace qui obéit à 
des pratiques rituelles 
liées aux activités agri‐
coles et marque, par la 
même, le début d’une 
nouvelle saison agraire et 
hivernale. 
L’évènement continue 
d’être célébré à la maniè‐
re des ancêtres avec la 
même ferveur et le même 
cérémonial autour de ce 
plat typiquement tradi‐
tionnel, préparé unique‐
ment avec des ingré‐
dients de couleurs 
blanches, dans l’espoir 
d’une année qui présage 
une période faste et pros‐
père, a expliqué Hadj 
Mahfoud du ksar de Béni‐
Isguen pour éclairer sur 
le choix des ingrédients 
de couleurs blanches 
pour le préparer. 
Réalisé à base de semou‐
le, sucre, lait et œufs, que 
la ménagère fait cuire 
sous forme de galette, 
puis effritée et passée à la 
vapeur avant d’être imbi‐
bée de smen (graisse 
naturelle) et décorée avec 
du raisin sec et des œufs 
durs, "R’fis" réunit toute 
la famille le soir. Selon la 
tradition, ce plat est pro‐
posé dans un grand plat 
en bois de forme ovale, 
recouvert d’une nappe 
appelée "Amendil" que le 
plus âgé de la famille 
découvre et présente aux 
membres de la famille 
autour d’un thé à la 
menthe, a indiqué Moha‐
med Taleb, habitant de la 
localité d’El‐Atteuf.    
Ce genre de réunions de 

familles permet de conso‐
lider les liens familiaux et 
de les rapprocher, a‐t‐il 
souligné.   Pour les habi‐
tants des oasis de Ghar‐
daia, Yennayer, qui coïnci‐
de avec la fin de la 
cueillette de dattes, 
constitue une étape cru‐
ciale pour évaluer la 
situation environnemen‐
tale des palmeraies et 
annoncer le début de 
l’opération de soins et de 
toilettage des palmiers 
dattiers productifs, a indi‐
qué, de son côté, Hadj 
Omar, propriétaire d’une 
palmeraie à Ghardaia. 
Pour cette année l’asso‐
ciation "Tifaout" de Meli‐
ka a lancé une opération 
de nettoiement et de toi‐
lettage touchant les pal‐
meraies et les réseaux 

d’irrigation (séguias et 
autres canalisations des 
eaux d’irrigation), sous le 
slogan "Pour une région 
propre comme notre 
cœur".  Pour les habitants 
du nord de Ghardaia, des 
plats spéciaux, présa‐
geant d’une nouvelle 
année féconde, sont pré‐
parés à cette occasion, 
tels que chercham, chekh‐
choukha ou couscous, 
consommés collective‐
ment dans un même plat, 
a fait savoir Hadj Ahmed 
Benseghir, sexagénaire 
de Berriane. 
Aussi, Yennayer s'inscrit 
dans le cadre de la réha‐
bilitation de la culture, du 
patrimoine, des valeurs et 
des traditions amazighs, 
qui sont partie intégrante 
de la culture nationale, 

dans toute sa diversité.  
Plusieurs cérémonies fes‐
tives ont été program‐
mées dans les différentes 
structures scolaires de la 
wilaya, à l’initiative du 
secteur de l’Education 
nationale pour inculquer 
aux élèves l’histoire et la 
culture ancestrale de l’Al‐
gérie dans toute sa diver‐
sité, ont indiqué les res‐
ponsables locaux du sec‐
teur. 
Le nouvel an amazigh 
constitue ainsi une 
opportunité pour valori‐
ser les travaux agricoles 
ainsi que l’attachement 
des jeunes à la terre, à 
l’agriculture et à la pré‐
servation de la nature et 
de l’environnement, ont‐
ils souligné.

Pour accueillir et fêter Yennayer (Nouvel an Amazigh) et présager d’une année agraire féconde et pros‑
père, les familles de la wilaya de Ghardaïa ont recours à une recette de grands‑mères pour préparer 

"R’fis", un plat ancestral du terroir.

AMBIANCE FESTIVE  

DIVERSES ACTIVITÉS À BORDJ  
BADJI-MOKHTAR 
La wilaya de Bordj Badji‐
Mokhtar connait une 
ambiance festive à l’occasion 
de la célébration du nouvel 
an amazigh (Yennayer 
2975), dont le coup d’envoi 
a été donné par les autorités 
locales, rapportent samedi 
les organisateurs. Une expo‐
sition d’artisanat tradition‐
nel est mise sur pied à la 
Maison de jeunes Abdelka‐
der Agoudjil, au chef‐lieu de 
wilaya, pour promouvoir 
divers modèles de produits 
artisanaux propres à cette 
région frontalière.S’expri‐
mant lors de la visite de l’ex‐
position, le wali, Mahfoud 
Benflis, a indiqué que la 
célébration de Yennayer 
contribue à la promotion du 
tourisme et de l’artisanat 
dans la région, en plus de 
faire connaitre la diversité 
du patrimoine matériel et 
immatériel de l’Algérie.L’ex‐
position entre dans le cadre 
des efforts visant à renforcer 
le tourisme, notamment 
saharien, et soutenir l’artisa‐
nat local et l’héritage patri‐

monial de la région, a souli‐
gné, de son côté, le président 
de la Chambre de l’artisanat 
et des métiers de la wilaya, 
Hiballah Belbali, en préci‐
sant que la Chambre veille à 
accompagner les artisans 
dans les différentes manifes‐
tations locales et régionales, 
en vue de valoriser leurs 
produits et encourager l’in‐
vestissement dans le sec‐
teur.  
L’exposition rassemble une 
douzaine de participants 
dont les œuvres mettent en 
relief le patrimoine culturel 
de la région, et ce à travers 
notamment des travaux 
manuels ainsi que des habits 
et de la bijouterie tradition‐
nels.  
Au programme de célébra‐
tion de Yennayer, figure éga‐
lement des ateliers de for‐
mation dans l’écriture en 
caractères Tifinagh ainsi 
qu’un volet consacré aux 
adages populaires et aux 
contes d’expression amazi‐
ghe, dans la variante Tar‐
guie.

BISKRA 

PARTICIPATION DE 20 WILAYAS AU SALON 
NATIONAL DE CÉLÉBRATION DU NOUVEL AN 
AMAZIGH 
La deuxième édition du salon 
national de célébration du nou‐
vel an amazigh s’est ouverte 
samedi à l’Office des établisse‐
ments de jeunes (ODEJ) de Bis‐
kra avec la participation de 
représentants de 20 wilayas. Les 
divers stands du salon permet‐
tent aux visiteurs de découvrir 
les divers aspects de la richesse 
du patrimoine national dont les 
plats préparés à l’occasion de 
Yennayer à l’instar de Cherchem, 
Berkoukes, Rechta et chekhchou‐
kha ainsi que différentes variétés 
d’olive. Des ustensiles et outils 
utilisés jadis dans les maisons et 
les champs sont également pré‐
sentés au côté d’anciens articles 
de cuivre, de costumes tradition‐
nels et de produits cosmétiques. 
Placée sous le thème " Yannayer, 
unité nationale et patrimoine 

algérien authentique ", le salon 
met en exergue la diversité de la 
culture algérienne et les produits 
caractéristiques utilisés dans les 
différentes régions dans la vie de 
tous les jours, en agriculture et 
dans le commerce, a souligné le 
coordonnateur de la manifesta‐
tion, Mohamed Faouzi Bensalem. 
Des spectacles folkloriques ani‐
més par des troupes des quatre 
coins du  pays et traduisant les 
célébrations des familles amazi‐
ghes des diverses occasions et 
fêtes seront également présen‐
tés, selon la même source.   Le 
salon national de célébration du 
nouvel an amazigh qui se pour‐
suivra au 13 janvier est organisé 
par la direction de wilaya de la 
jeunesse et des sports (DJS), 
l’ODEJ et la ligue de wilaya des 
activités culturelles.

 BOUIRA 

LE VILLAGE TOURISTIQUE THASSALA AU RENDEZ-VOUS DE YENNAYER  
Le village touristique Thassala, relevant de la com‐
mune de Taghzout, à l'est de Bouira, abrite depuis 
jeudi dernier une multitude d’activités culturelles, 
dont des expositions, drainant des dizaines de visi‐
teurs venus des quatre coins de la wilaya pour assis‐
ter aux célébrations du Nouvel An Amazigh, Yen‐
nayer 2975, fêté le 12 janvier. L'unique grande ruel‐
le traversant le petit village de Thassala abrite la 
plupart des activités culturelles, dont une grande 
exposition dédiée notamment aux plats et gâteaux 
ainsi qu’aux bijoux et habits traditionnels de la 
région. 
Des objets et autres produits du terroir comme l’hui‐
le d’olive et les figues sèches, ainsi que des plats tra‐
ditionnels généralement préparés pour célébrer la 
fête de Yennayer comme le couscous aux sept 
légumes, y sont aussi exposés. 
Plusieurs femmes artisanes de Bouira, des wilayas 
voisines et du sud du pays, comme Timimoun, Toug‐
gourt, Oued Souf et Biskra, participent à l’exposition 
organisée le long de la grande ruelle, en étalant leurs 
différents produits traditionnels. 
Les festivités attirent depuis jeudi plusieurs dizaines 
de visiteurs, dont des familles venues pour partager 

des moments de joie et de fête avec les villageois de 
Thassala. "Je viens chaque année à Thassala pour 
célébrer Yennayer dans ce beau village ", a affirmé 
Djouher, une jeune femme venue de Tazmalt dans la 
wilaya de Bejaia en compagnie de sa fille Dacine 
pour assister aux festivités célébrant Yennayer 
2975. Une ambiance de grande fête et de joie règne 
sur les lieux qui rompent avec le silence grâce à un 
programme culturel riche concocté par l’association 
locale " Thagherma" qui a tout organisé à Thassala 
pour réussir la fête de Yennayer et accueillir les visi‐
teurs dans les meilleures conditions. 
Dans une déclaration à l’APS, le président de l’asso‐
ciation Fatah Ammi Ali a expliqué que " le program‐
me porte sur plusieurs expositions dans le but de 
faire connaître à nos hôtes nos produits artisanaux, 
notre art culinaire, ainsi que nos habits, plats, et 
bijoux traditionnels, ayant trait avec notre patrimoi‐
ne culturel amazigh et avec notamment la fête de 
Yennayer (Ikhf Ussegwas) ". " Pour donner à ces fes‐
tivités un cachet national, nous avons invité plu‐
sieurs wilayas du pays comme Biskra, Oued Souf, 
Timimoun et Touggourt ", a encore précisé le prési‐
dent de l’association Thagherma. " Yennayer est une 

occasion où les familles se réunissent pour se sou‐
haiter leurs vœux annuels et partager un bon repas 
traditionnel. Il s'agit généralement de plats issus du 
patrimoine, souvent à base de couscous ou de 
semoule, intégrant les légumes secs en tous genres ", 
a expliqué Ferroudja, une des exposantes à Thassala. 
Dans la matinée, les autorités locales , à leur tête le 
wali Abdelkrim Laâmouri, s'étaient rendues à Thas‐
sala, un village touristique niché au pied du Djurdju‐
ra, et  ont visité les différents stands d'exposition. 
A noter que des activités similaires sont également 
organisées à la maison de la culture Ali Zamoum 
dans la ville de Bouira, où le hall principal de cet édi‐
fice culturel grouille de monde. Les visiteurs 
affluaient samedi sur les lieux, pour découvrir la 
diversité culturelle dont jouit Bouira et les autres 
wilayas du pays, et surtout pour célébrer le Nouvel 
An Amazigh (Yennayer 2975). 
Des conférences sur Yennayer, des galas artistiques, 
ainsi que des expositions et des projections de films, 
outre des spectacles de théâtre et des récitals poé‐
tiques, sont au menu du programme concocté à cette 
occasion par la direction de la maison de la culture 
Ali Zamoum.
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D
e plus en plus convoitées 
en cosmétique, les plantes 
sont une source inépui‐

sable de vertus.  Ce secteur qui 
connait un essor remarquable, 
attire particulièrement les 
jeunes universitaires désireux 
de lancer leurs propres 
marques, mettant en avant des 
soins à base de produits natu‐
rels et d’huiles essentielles. Ce 
créneau séduit une clientèle en 
quête de solutions naturelles, 
inspirées des recettes tradition‐
nelles et des parfums d'antan. 
Les exemples ne manquent pas. 
C’est le cas de Samira Kessab, 
une jeune biologiste qui a créé 
sa propre marque en 2021. Son 
témoignage illustre sa passion 
pour tout ce qui est naturel.  
"L'idée des produits de soins 
naturels m'est venue lors de la 
préparation de mon mémoire 
sur l'extraction des huiles essen‐
tielles et végétales", raconte 
dans une déclaration à l’APS, 
Samira Kessab. 
Et d’ajouter : « le travail de fin 
d'études m'a permis d'ap‐
prendre à extraire des huiles 
végétales par pression à froid et 
des huiles essentielles par distil‐
lation à la vapeur ». 
Un savoir‐faire qui lui a permis 
de produire des huiles essen‐
tielles pour soulager les 
migraines, les douleurs muscu‐
laires et articulaires, des 
masques de soins capillaires et 
des produits de bien‐être à base 
d'huile naturelles et d'herbes. 
Les matières premières utilisées 
proviennent principalement des 
plantes récoltées dans les forêts 

de Boumerdès, mais aussi des 
plantes échangées avec les arti‐
sanes de Tipaza, Tlemcen et 
Constantine. « Nous leur four‐
nissons les plantes qu'elles n'ont 
pas dans leurs forêts, et, en 
échange, elles nous offrent celles 
que nous n'avons pas. Cela nous 
permet d'avoir une grande 
variété de plantes et de diversi‐
fier nos produits », précise‐t‐
elle. 
Passionnée, cette  jeune entre‐
preneuse ne compte pas s’arrê‐
ter là. Elle projette de créer une 
pépinière de plantes aroma‐
tiques et médicinales au cœur 
même de la forêt, afin d'approvi‐

sionner sa petite entreprise. 
Selon elle, « ce type de pépinière 
contribuerait à la préservation 
des forêts en les protégeant de 
la surexploitation ». Tout aussi 
enthousiaste, Nassima Kahoul, 
une biochimiste initiée à l'artisa‐
nat de produits de soins en 2019 
se confie. Elle raconte comment 
tout a commencé lorsque sa 
mère a été atteinte du cancer du 
sein. « Je lui préparait des 
crèmes hydratantes et des 
champoings à base de plantes 
mais aussi des huiles capillaires 
contre la chute de cheveux cau‐
sée par la chimiothérapie », dit‐
elle. 

LES POINTS FORTS…   
Le soutien et l'encouragement 
de son entourage l'a motivée à 
aller encore plus loin. Elle déci‐
de alors de lancer sa propre 
marque.  Sa formation universi‐
taire a été un atout.  Nassima 
avait déjà des notions dans ce 
domaine qu'elle a pu développer 
davantage au cours de ses 
contacts permanents avec les 
fournisseurs des matières pre‐
mières. Autre exemple édifiant, 
celui de Amel Khalfi. Son histoi‐
re avec les plantes et les huiles a 
commencé pendant la pandémie 
de COVID‐19. Ingénieur en phar‐
macie, cette jeune diplômée de 
l'USTHB, a précédemment tra‐
vaillé pour des entreprises phar‐
maceutiques comme Saïdal et 
Sandoz avant de se tourner vers 
l'artisanat, en lançant sa propre 
marque. Elle propose des pro‐
duits naturels pour soigner l'ec‐
zéma, le psoriasis et les irrita‐
tions de la peau. Outre ses 
crèmes de soin, elle propose une 
panoplie de produits : baumes à 
lèvres aux différents parfums, 
crèmes hydratantes, ainsi que 
des traitements contre la chute 
de cheveux, notamment des 
huiles et des masques à base de 
jujubier.  Amel propose aussi de 
produits tels que les déodorants 
naturels à base d'eau de rose, un 
ingrédient précieux soigneuse‐
ment préparé par sa grand‐mère 
de Constantine, qui préserve 
encore la tradition de distilla‐
tion de l'eau de rose avec des 
outils traditionnels en cuivre. « 
Une grande partie de l'eau de 
rose est réservée à la fabrication 

de mes crèmes, tandis qu'une 
quantité est destinée à une 
clientèle limitée », a‐t‐elle 
confié. En plus de ces produits 
de soins, Amel fabrique la 
savonnerie artisanal: savon 
D'Zair, savon à huile d'amende, à 
l'huile de jojoba et au lait de 
chèvre et compte aussi commer‐
cialiser une teinture naturelle 
pour couvrir les cheveux gris, à 
base de henné et d'huile de cade 
pour remplacer les teintures 
chimiques tout en soignant la 
chevelure ». Spécialisée dans la 
production de produits de soins, 
sa société lancée depuis 2021 
avec un groupe de jeunes chi‐
mistes, inclut dans sa gamme 
des gels‐douche, des sham‐
poings antipelliculaires, ainsi 
que des savons liquides, mais 
aussi des articles parapharma‐
ceutiques tels que des désinfec‐
tants et de l'alcool chirurgical. 
Ses points forts : ses produits 
sont garantis sans parabène, 
sans silicone et avec 98% de 
matières premières d'origine 
naturelle », selon Abdenacer 
Medjbour, son chargé commer‐
cial. Il précise que ces produits, 
agréés par l'institut Pasteur, 
sont distribués dans les grandes 
surfaces, les pharmacies et les 
parapharmacies. Selon la FAO, 
l'Algérie possède près de 1.800 
plantes intéressantes à dévelop‐
per, dont 640 espèces rares, 
offrant ainsi un potentiel inesti‐
mable pour le développement 
de l'industrie des soins naturels. 
Un créneau prometteur, en plein 
essor qui attire de plus en plus 
d’universitaires. A.B. 

Le marché des produits cosmétiques fabriqués à base de plantes et d’huiles essentielles est en plein développement, témoignant de 
l’engouement croissant pour des produits authentiques aux multiples vertus. De plus en plus d’universitaires se tournent vers ce créneau.

LES PRODUITS COSMÉTIQUES NATURELS GAGNENT DU TERRAIN   

Des histoires avec les plantes 
et les huiles essentielles  

PRIORITÉS DU SECTEUR DE LA SOLIDARITÉ NATIONALE 

Renforcement des mécanismes d’accompagnement 
des femmes productives 

La ministre de la Solidarité nationale, de 
la Famille et de la Condition de la femme, 
Soraya Mouloudji, a affirmé, jeudi à 
Khenchela, que le soutien et l'accompa‐
gnement des femmes productives consti‐
tuent des priorités pour son départe‐
ment ministériel. La ministre a souligné 

que conformément aux instructions des 
hautes autorités du pays, le ministère de 
la Solidarité nationale, ''veille, à travers 
les différentes directions de wilayas et 
les entreprises sous tutelle, à accompa‐
gner les femmes productives, à leur four‐
nir toutes les facilités nécessaires et à 

leur assurer une formation leur permet‐
tant d'accéder au monde de l'entrepre‐
nariat dans le cadre du développement 
économique''. Lors de la visite d'une 
exposition dédiée à des productions arti‐
sanales de femmes rurales organisée à 
l'Office des établissements de jeunesse 
(ODEJ) de Khenchela, Mme Mouloudji a 
encouragé les artisanes à ''poursuivre 
leur créativité'' et à ''ne pas hésiter à se 
rapprocher des organismes d'appui, 
notamment l'Agence nationale de ges‐
tion du microcrédit, pour étendre leurs 
projets et commercialiser leurs pro‐
duits". La ministre s'est également ren‐
due à un atelier de l'Association ''Origi‐
nalité et Créativité'' pour le tissage de 
tapis, dans la commune de Babar, où elle 
a exprimé son admiration devant le tra‐
vail et les divers produits de l'artisanat 
traditionnel réalisés par les femmes, à 
qui elle a recommandé de continuer de 
travailler et d'œuvrer pour la préserva‐
tion du patrimoine local, notamment le 
tapis de Babar, célèbre dans la région et 
au‐delà. La ministre a inspecté diverses 
structures de l'école pour l'enfance assis‐
tée, dans la commune d'El Hamma, où 
elle s'est enquise des conditions de prise 
en charge de cette catégorie d'enfants, 
insistant sur la nécessité de ''renforcer 
les mécanismes d'accompagnement. 
Supervisant l'ouverture d'une classe 

intégrée fréquentée par des élèves aux 
besoins spécifiques, à l'école primaire 
Tarachet‐Tahar de la commune d'El Mah‐
mel, la ministre a salué les efforts du sec‐
teur de l'éducation qui ''assure, en coor‐
dination avec le secteur de la solidarité 
nationale, une prise en charge adéquate 
de cette catégorie à travers l'ouverture 
de classes intégrées dans les établisse‐
ments scolaires'', notant que l'objectif du 
secteur de la solidarité nationale est de 
faciliter l'intégration des écoliers sou‐
frant d'un handicap dans le milieu scolai‐
re. La ministre a inspecté plusieurs ins‐
tallations et ateliers du foyer pour per‐
sonnes âgées de la commune de Khen‐
chela, où elle a expliqué que la prise en 
charge des catégories sociales vulné‐
rables, qui constitue également l'une des 
principales priorités de son départe‐
ment, ''se fait en étroite coordination 
avec l'ensemble des acteurs de la société 
civile. Lors de l'inspection de l'école pour 
enfants malvoyants, au chef‐lieu de la 
wilaya, qui a bénéficié, l'année dernière, 
d'une opération de réhabilitation, la 
ministre a révélé que trois nouveaux 
projets ont été inscrits au profit de la 
wilaya de Khenchela, portant sur la réha‐
bilitation et l'équipement de trois éta‐
blissements relevant du secteur de la 
solidarité, affirmant que les travaux 
seront lancés ''prochainement''. 

ACCIDENTS DE LA ROUTE 

46 morts et 208 blessés 
en une semaine 

Les services de la Gendarmerie nationa‐
le (GN) ont enregistré, au niveau de 
leurs territoires de compétence, 46 
morts et 208 blessés dans 146 accidents 
corporels de la route survenus la semai‐
ne dernière. 
Dans une déclaration à l'APS, le respon‐
sable de la communication au Centre 
d'information et de coordination routiè‐
re du Commandement de la GN, le Ser‐
gent‐chef, Abdelhamid Amrani, a indi‐
qué que le facteur humain demeurait la 
principale cause de ces accidents, en rai‐
son du non‐respect du code de la route, 
précisant que "les conducteurs ont pro‐
voqué 125 accidents, dont 30 liés à l'ex‐
cès de vitesse, 19 à la conduite impru‐
dente, 17 à la circulation à gauche, 11 au 
non respect de la distance de sécurité et 

11 autres liés aux dépassements dange‐
reux, tandis que les piétons sont impli‐
qués dans 11 accidents. Selon le même 
responsable, le bilan le plus lourd a été 
enregistré dans la wilaya de Tlemcen 
avec 9 accidents, suivi de Djelfa, Bordj 
Bou Arreridj (8 accidents) et Médéa (7 
accidents). Une baisse du nombre d'acci‐
dents (‐12), de morts (‐8) et de blessés (‐
30) par rapport à la semaine précédente, 
a été enregistrée, a‐t‐il ajouté. Dans ce 
cadre, le Sergent‐chef Amrani a souligné 
l'importance du respect du code de la 
route, appelant les usagers de la voie 
publique à éviter les manœuvres dange‐
reuses qui restent la principale cause 
des accidents, notamment lors des 
intempéries affectant plusieurs régions 
en cette période. 
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ETATS-UNIS 

Le FMI met en garde contre les conséquences de la politique 
commerciale de Trump 

La directrice générale du Fonds 
monétaire international, Krista‐
lina Georgieva, a énuméré les 
impacts potentiels de la poli‐
tique commerciale du président 
élu américain Donald Trump, qui 
a commencé par des menaces 
d’imposer des droits de douane 
à un certain nombre de pays. Les 
menaces de Donald Trump d’im‐
poser des tarifs douaniers font 
déjà grimper les coûts d’em‐
prunt à long terme dans le 
monde entier, a déclaré Kristali‐
na Georgievan lors un point de 
presse vendredi à Washington. 
Ajoutant que l’incertitude 
concernant les politiques com‐
merciales de la prochaine admi‐
nistration accroît les vents 

contraires pour l’économie mon‐
diale, et que cela se traduit « en 
réalité à l’échelle mondiale par la 
hausse des taux d’intérêt à long 
terme. Elle a expliqué que cela se 
produit même avec des taux 
d’intérêt à court terme bas, ce 
qui est « très inhabituel », selon 
elle. La directrice générale du 
FMI a estimé qu’étant donné la 

taille et le rôle de l’économie 
américaine, il n’est « pas surpre‐
nant » qu’il y ait un grand intérêt 
mondial pour les orientations 
politiques de la prochaine admi‐
nistration, notamment en ce qui 
concerne les tarifs douaniers, les 
impôts, la déréglementation et 
l’efficacité gouvernementale. 
Elle a ajouté que l’impact des 

politiques commerciales améri‐
caines sera le plus grave sur les 
pays et les régions intégrés aux 
chaînes d’approvisionnement 
mondiales, y compris de nom‐
breuses économies de taille 
moyenne et la région asiatique 
dans son ensemble. Georgieva a 
noté le dollar « pourrait entraî‐
ner des coûts de financement 

plus élevés pour les économies 
de marché émergentes, en parti‐
culier les pays à faible revenu ». 
Elle a déclaré que les chiffres 
économiques américains mon‐
traient que la Réserve fédérale « 
pouvait attendre davantage de 
données avant de procéder à de 
nouvelles baisses » de son taux 
d’intérêt de référence. 

L
es nombreux incendies qui 
font rage à Los Angeles 
depuis cinq jours, causant au 

moins onze morts, se propagent 
samedi 11 janvier à des zones 
jusqu'à présent épargnées. Plus 
de 12 000 bâtiments ont été 
détruits et plus de 15 000 hec‐
tares sont partis en fumée. Mal‐
gré la mobilisation massive des 
pompiers, la progression de l'in‐
cendie a déclenché des ordres 
d'évacuation sur le flanc est du 
secteur de Pacific Palisades, dans 
une zone où se trouve notam‐
ment le musée Getty Center, qui 
abrite 125 000 œuvres d'art. Le 
deuxième incendie (57 kilo‐
mètres carrés), l’Eaton Fire, frap‐
pe Altadena, banlieue du nord‐
est de Los Angeles. Ce feu est 
contenu à 15 %. Malgré de nou‐
veaux ordres d’évacuation cette 
nuit à Brentwood et dans cer‐
taines parties de la vallée de San 
Fernando, les pompiers ont pro‐
gressé dans la maîtrise des incen‐
dies d’Eaton et de Palisades. Le 
Kenneth Fire (4,2 kilomètres car‐
rés) et le Hurst Fire (3,2 kilo‐
mètres carrés) sont plus maîtri‐
sés, contenus respectivement à 

80 % et 76 %. Avec le retour du 
vent, les pompiers se disent 
"inquiets" que les incendies 
continuent de progresser, a 
déclaré auprès de CNN le chef de 
bataillon des pompiers califor‐
niens David Acuna.  Lors d’une 
conférence de presse, samedi 
matin, en présence notamment 
du responsable des pompiers de 
Los Angeles, Kristin Crowley, qui 
a déploré un manque persistant « 
de personnel, de ressources et de 
fonds » de la part des autorités 
pour lutter contre les incendies, 
la maire de Los Angeles, Karen 
Bass, a minimisé les tensions. 
Répondant à une question sur 
son intention de licencier le chef 
des pompiers de Los Angeles, 
cette dernière s’en est défendue, 
elle a assuré qu’ils étaient « tous 
sur la même longueur d’onde ». « 
Nous souffrons, nous sommes en 
deuil, nous sommes encore sous 
le choc et nous sommes en colère 
», a‐t‐elle dit, ajoutant : « Nous 
devons rester concentrés jusqu’à 
ce que les incendies soient 
éteints ». Des pans entiers de la 
deuxième plus grande ville des 
Etats‐Unis sont dévastés. Le prin‐

cipal incendie, étendu sur plus de 
91 kilomètres carrés, le Palisades 
Fire, dans l’ouest de la deuxième 
ville des Etats‐Unis, dévore le 
quartier huppé de Pacific Pali‐
sades, connu pour ses villas de 
multimillionnaires et de célébri‐
tés, situé entre Malibu et Santa 
Monica. Malgré la mobilisation 
massive des pompiers, la pro‐
gression des feux a déclenché de 
nouveaux ordres d’évacuation 
dans la soirée et la nuit de ven‐
dredi à samedi sur les flancs nord 
et est (dont les quartiers d’Enci‐
no et Brentwood), dans une zone 
où se trouve notamment le 

musée Getty Center. Ce feu est 
maintenant contenu à 11 %. Face 
aux pillages qui se multiplient 
dans les zones sinistrées ou éva‐
cuées, un strict couvre‐feu, en 
vigueur entre 18 heures et 6 
heures du matin, a été décrété 
vendredi par les autorités dans 
les secteurs de Pacific Palisades 
et Altadena, les plus ravagés. 
Devant l'ampleur des dégâts, le 
gouverneur de Californie Gavin 
Newsom a demandé vendredi 
"un examen indépendant com‐
plet" des services de distribution 
d'eau de la ville. Le responsable 
démocrate a décrit comme "pro‐

fondément perturbant" le 
manque d'approvisionnement en 
eau et la perte de pression aux 
bouches d'incendie dans les pre‐
miers instants des incendies, ce 
qui a contribué à permettre leur 
expansion. Les rencontres que 
devaient disputer les Los Angeles 
Lakers et les Los Angeles Clip‐
pers samedi en NBA ont été 
reportés à cause des incendies, a 
annoncé la Ligue. Les Lakers 
devaient recevoir en Californie 
les San Antonio Spurs, l'équipe 
du Français Victor Wembanya‐
ma, et les Clippers devaient 
accueillir les Charlotte Hornets. 

LE BILAN DES VICTIMES S’ALOURDIT 

Les incendies font des ravages à Los Angeles
Cela fait près de cinq jours que les pompiers de 
Californie luttent contre les flammes autour de Los 
Angeles. Selon le dernier bilan, près de 15.000 hectares 
ont brûlé, causant la mort d'au moins 16 personnes.

SOUDAN 

L’armée reprend le contrôle d’une ville stratégique 
L’armée soudanaise a repris le contrôle de 
la ville stratégique de Wad Madani, capita‐

le de l’Etat d’Al‐Jazira, des mains des 
Forces de soutien rapide (FSR), ont annon‐

cé samedi les autorités. « L’armée souda‐

naise et des groupes alliés ont libéré Wad 
Madani, la capitale de la province d’Al‐Jazi‐
ra, samedi 11 janvier », a déclaré le bureau 

du ministre soudanais de l’Information, 
Khalid al‐Aiser, dans un communiqué. 

L’armée avait déclaré plus tôt qu’elle avan‐
çait sur cette ville‐clé du centre du Soudan, 

qui était depuis plus d’un an sous le 
contrôle des FSR. Le Soudan est, depuis 
avril 2023, en proie à une guerre meur‐

trière entre l’armée soudanaise et les FSR 
faisant quelque 20.000 morts, selon les 

dernières données de l’ONU. La guerre a 
provoqué également la plus grande crise 
de déplacement de population au monde, 
forçant plus de 14 millions de personnes, 
soit environ 30 % de la population, à quit‐
ter leur foyer, selon les Nations Unies. On 
estime que 3,2 millions de personnes ont 

fui vers les pays voisins, notamment le 
Tchad, l’Egypte et le Soudan du Sud. 

CYCLONE DIKELEDI 

Mayotte placé en alerte orange 
A peine un mois après le passage du 
cyclone Chido, Mayotte a été placé 
samedi en alerte cyclonique orange 
en prévision du passage de Dikeledi 
aux abords de cet archipel de 
l'océan Indien, ont rapporté des 
médias français. Le niveau orange 
implique dès à présent «l'arrêt de la 
circulation des barges», a précisé 
sur X la préfecture de ce départe-
ment d'outre-mer, mettant en garde 
contre «une dégradation significati-
ve des conditions météorologiques» 
dès samedi soir, rapporte Le Figaro. 
«Il faut se préparer sérieusement à 
l’éventualité d’un passage du cyclo-
ne au plus près et au déclenchement 
de l’alerte rouge», a averti la préfec-
ture citée par le même média. 
Dans son dernier bulletin, Météo-
France prévoit «une importante 
dégradation pluvieuse et venteuse» 

au moment du passage de Dikeledi 
près de l’archipel, évoquant «de très 
fortes pluies pouvant générer des 
inondations». Chido a causé des 
dégâts très importants dans le 
département le plus pauvre de 

France. Le passage de ce cyclone 
tropical intense a fait au moins 39 
morts et plus de 5.600 blessés, 
détruisant de très nombreuses 
habitations précaires et en dur, rap-
pelle la même source.

France : Une cinquantaine de blessés dans une 
collision de tramways à Strasbourg 

Une collision entre deux tramways à la 
station souterraine de la gare centrale 
de Strasbourg a fait une cinquantaine de 
blessés ce samedi 11 janvier en milieu 
d'après‐midi, selon René Cellier, direc‐
teur du Service d’incendie et de secours 
du Bas‐Rhin (SIS67). 
Parmi eux, cinq personnes sont en 
urgence absolue et 45 en urgence relati‐
ve. Le SIS67 a précisé que plus d’une 
centaine de personnes étaient impli‐

quées dans cet accident, dont les causes 
restent à déterminer. Les premières 
hypothèses évoquent une erreur d’ai‐
guillage. 
L’intervention mobilise toujours d’im‐
portants moyens de secours, avec la 
mise en place d’un périmètre de sécuri‐
té autour de la gare. 
Des images diffusées sur les réseaux 
sociaux montrent des tramways grave‐
ment endommagés et des scènes chao‐

tiques, où les secours s’efforcent d’éva‐
cuer les blessés dans un tunnel enfumé. 
La compagnie des transports strasbour‐
geois a indiqué que l'accident perturbe 
fortement le réseau.  Sur X (ancienne‐
ment Twitter), le député Emmanuel Fer‐
nandes a exprimé sa "solidarité avec les 
blessés et leurs familles", soulignant 
l’ampleur des dégâts. Une enquête a été 
ouverte par les autorités pour établir les 
circonstances exactes de l'accident. 

EHU D'ORAN  SONATRACH 
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I
l faut savoir que l’Assemblée 
générale élective est prévue 
pour le jeudi, 27 février pro‐

chain, sachant que celle‐ci sera 
précédée par l’AGO, où le bureau 
fédéral et l’actuel président de la 
FAF exposera son bilan moral et 
financier pour adoption. Sadi et 
dans son allocution devant les 
membres de l’assemblée généra‐
le a affirmé que seul  stabilité au 
niveau de cette instance pourra 
permettre d’avancer et que 
celle‐ci sera bénéfique pour l’Al‐
gérie et non pour lui.  A rappeler 
que Sadi avait été élu en février 
2023 en remplacement de Dja‐
hid Zefzaf qui avait démissionné 
de son poste, sachant qu’il avait 
complété le mandat de l’ancien 
président de la FAF, Charafeddi‐
ne Amara, élu en avril 2021.     
Pour revenir à cette AG réservée 
à la mise en conformité des 
textes de la FAF avec ceux de 
l’instance internationale, il faut 
savoir que l’opération est pas‐
sée comme une lettre à la poste, 
sachant que cela est la quatriè‐
me tentative de la Fédération, 
puisque les trois autres précé‐
dentes ont été avortées.  Soixan‐
te six (66) membres de l’AG sur 
quatre vingt et onze (91) ont 
prit part à cette AG, qui a vu la 
présence aussi de représentants 
de la FIFA qui avaient accompa‐
gnés le président de la FAF, Sadi. 
«Les membres de l'AG viennent 
de voter une série de réformes 
statutaires majeures visant à 
moderniser et renforcer la gou‐
vernance du football national. 
Ces modifications, élaborées en 
collaboration avec le ministère 
des Sports et en conformité avec 

les recommandations de la FIFA, 
touchent divers aspects de la 
gestion fédérale.», a indiqué le 
président de la FAF, Walid Sadi. 
Le premier responsable de l'ins‐
tance fédérale s'est félicité des 
progrès réalisés par son instan‐
ce fédérale durant le reste du 
mandat olympique 2021‐2024. 
«Les nouvelles règles sont régis 
dans la totale adéquation avec 
les dispositions du décret exé‐
cutif 14‐330 du 27 novembre 
2014 fixant les modalités d'or‐
ganisation et de fonctionnement 
des fédérations sportives natio‐
nales ainsi que leur statut‐
type.», a dit le président de la 
FAF. 
 
DE TEXTES DE LOI INÉDIT 
S POUR UNE MEILLEURE 
GESTION 
Pour connaître un peu ces textes 
de loi qui réglementent désor‐
mais la FAF, il faut savoir qu’ils 
touchent à plusieurs aspects de 
gestion de cette instance. Par 
exemple, les candidats devront 
justifier d’une expérience préa‐
lable en tant que membre du 
bureau fédéral pour briguer la 
présidence, ce qui n’était pas le 
cas auparavant. Aussi, le 
nombre de mandats est désor‐
mais limité à trois (consécutifs 
ou séparés) et ce pour garantir 
une meilleure connaissance des 
rouages de la fédération et à 
assurer une continuité dans la 
gestion. Aussi, les associations 
d'entraîneurs, de joueurs et 
d'arbitres seront intégrées à 
l'Assemblée générale de la FAF, 
sachant que cela permettra de 
renforcer la représentativité et 
à assurer une prise en compte 
plus large des intérêts de tous 

les acteurs du football algérien. 
Il faut savoir également, que les 
membres de l'assemblée géné‐
rale de la FAF seront désormais 

des entités juridiques, excluant 
les anciens présidents qui n'au‐
ront pas le droit de vote. Cette 
évolution vise à moderniser la 

structure de la fédération et à 
clarifier les responsabilités au 
sein de l'organisation.   

M. A.

FAF    

Walid Sadi est candidat à sa propre 
succession

COUPE D'ALGÉRIE (1/16ES DE FINALE) 

Les « grands» sont passés 
La hiérarchie a été majoritairement res‐
pectée lors des 16es de finale de la 
Coupe d'Algérie, disputés samedi, avec la 
qualification de l'ensemble des favoris, 
notamment, les clubs de Ligue 1 Mobilis, 
comme l'US Biskra, le MC Oran et l'ES 
Mostaganem. Cependant, la tâche a été 
ardue pour la plupart d'entre eux, car 
leurs adversaires se sont avérés être de 
redoutables concurrents, y compris les 
petits poucets, issus de la division Inter‐
Régions. C'est le cas pour le MC Oran 
(L1) difficile vainqueur de l'USM Sétif 
(Inter‐régions) (1‐0), alors que l'US Bis‐
kra (L1) a dû recourir aux tirs au but 
pour se qualifier (4‐2) aux dépens de 
l'ESM Koléa (L2), après une égalité par‐
faite (0‐0) durant 120 minutes de jeu.  
L'ES Mostaganem (L1) a peiné lui aussi 
pour venir à bout de la JSM Tiaret (L2), 
car ayant dû attendre l'ultime seconde 
des prolongations (ndlr : 120e), pour 
inscrire un deuxième but, signé Hitala, et 
l'emporter (2‐1). Même l'US Chaouia, un 
ancien pensionnaire de la Ligue 1 
aujourd'hui en Ligue 2, a souffert le mar‐
tyre pour passer l'écueil de l'IRB El 
Kerma (Inter‐régions), qu'il a dominé 
par la plus petite des marges (2‐1). Enfin, 
dans le duel le plus équilibré des matchs 
joués samedi, entre deux clubs de la divi‐
sion Inter‐Régions, le dernier mot est 
revenu au club hôte, le CR Béni Tamou, 

vainqueur (1‐0) contre l'IRB Sedrata. Le 
seul match où les pronostics ont été 
déjoués a probablement USM Annaba 
(L2) ‐ MO Béjaia (Inter‐régions), car la 
qualification est finalement revenue aux 
gars de la Soummam, l'ayant emporté (1‐
0), grâce un but de Bendif à la 64e minu‐
te de jeu. 
  
L'ÉLIMINATION DE LA JSK RESTE LA 
PLUS GROSSE SURPRISE 
Le bal de ces 16es de finale s'était ouvert 
vendredi, avec le déroulement des cinq 
premiers matchs inscrits au programme. 
Parmi les grosses surprises qui ont mar‐
qué cette première journée de compéti‐
tion, l'élimination de la JS Kabylie sur 
son propre terrain par l'USM El Harrach 
(Ligue 2) sur le score de (1‐0).L'unique 
but de la rencontre a été inscrit par l'an‐
cien Nahdiste, Hicham El‐Ogbi, sur 
penalty à la 38e minute de jeu, alors que 
du côté Canaris, l'ex‐international Ryad 
Boudebouz, entré en cours de jeu, avait 
raté un pénalty à la 57e. 
Son tir était à la fois puissant et bien 
placé, mais le gardien harrachi, Fawzi 
Chaouchi, qui avait porté le maillot de la 
JSK entre 2006 et 2009 avait usé de toute 
son expérience pour s'interposer, per‐
mettant ainsi à l'USMH de conserver son 
avance jusqu'au coup de sifflet final et se 
qualifier en 8es de finale. Dans les autres 

matchs disputés vendredi, le MC El‐
Bayadh, 14e au classement de la Ligue 1 
Mobilis, a dû attendre les dernières 
minutes de la partie face au NRB Toug‐
gourt (inter‐régions), pour faire la diffé‐
rence, grâce à Chahrour (90e) et Sediri 
(90e+3). Les gars de Touggourt ont réus‐
si à tenir à la dragée haute au MCEB 
toute au long de la partie, mais les locaux 
ont réussi à trouver la faille pour déver‐
rouiller la défense adverse, et poursuivre 
ainsi leur aventure en "Dame Coupe". Le 
CR Témouchent, pensionnaire de la 
Ligue 2, lui s'en était remis à son défen‐
seur Mohammedi, auteur du but de la 
qualification, de la tête (2e) sur le terrain 

de l'USM Bel‐Abbès (Inter‐Régions). Un 
autre club issu de la division Inter‐
Régions est passé à la trappe, en l'occur‐
rence la JSM Béjaïa, battue à domicile par 
la surprenante formation de l'AE El‐
Eulma. Bouaoune avait surgi durant les 
prolongations pour faire la différence et 
offrir la qualification aux siens (96e). De 
son côté, l'Entente de Sétif, qui compte 8 
trophées à son palmarès, à l'instar du MC 
Alger et de l'USM Alger, s'est heurtée à 
une courageuse formation jijelienne, qui 
a réussi à annihiler toutes ses tentatives, 
jusqu'au temps additionnel, où elle a fini 
par s'incliner sur un pénalty de Bouker‐
ma (90e+6). 

Le président de la Fédération algérienne de football, Walid Sadi, a annoncé son intention de présenter sa candidature à sa propre 
succession à la tête de l’instance locale de gestion du football national, et ce, en marge de l’AGEx qui s’est tenue, samedi dernier, pour 
mettre en conformité les statuts de la FAF avec ceux de la FIFA et de la CAF.

OLYMPIQUE AKBOU 

Denis Lavagne nouvel 
entraîneur 

Le technicien français, Denis Lavagne, a 
été nommé nouvel entraineur de 
l'Olympique Akbou, a annoncé samedi 
le club algérien évoluant en Ligue 1 
Mobilis de football, sans préciser la 
durée du contrat.  
"Avec une carrière jalonnée de défis 
relevés, Lavagne se présente comme un 
atout clé pour l’Olympique Akbou. Ses 

compétences en gestion d'équipe et en 
développement tactique promettent 
d’apporter un souffle nouveau au club", 
a écrit l'Olympique Akbou dans son 
communiqué. 
Lavagne succède à Mounir Zeghdoud, 
qui a quitté l'O Akbou la semaine der‐
nière après une résiliation à l'amiable 
de son contrat.  

12 SPORTS National

IBRAHIM MAZA, JOUEUR DU HERTHA BERLIN 

«Je ne me fixe aucune limite avec l'Algérie» 
Ibrahim Maza, jeune prodige 
algérien, continue de marquer 
les esprits, aussi bien sur le ter‐
rain qu'en dehors. Honorant sa 
première sélection avec l’équi‐
pe nationale algérienne en 
octobre dernier, le joueur du 
Hertha Berlin a su séduire les 
supporters algériens. 
Bien qu’il n’ait disputé que 
quelques minutes face au Togo 
le 10 octobre, son talent et son 
humilité ont conquis le public. 
Son absence lors du stage de 
novembre pour blessure n’a en 
rien diminué l’enthousiasme 
autour de lui. Dans une récente 
déclaration pour le média alle‐
mand Bild, Maza a exprimé ses 

ambitions avec les Fennecs : 
«Nous ne nous sommes fixé 
aucune limite ! Nous voulons 
nous qualifier pour la Coupe du 
monde. Ce serait formidable 
pour moi de participer et ensui‐
te d'y jouer.» 
Cette détermination reflète 
l’état d’esprit de ce jeune milieu 
offensif de 19 ans, qui aspire à 
s’imposer parmi les cadres de 
l’équipe algérienne. Son enga‐
gement sur le terrain, allié à 
une attitude humble en dehors, 
lui vaut déjà une popularité 
grandissante parmi les suppor‐
ters. Sur le plan des perfor‐
mances en club, Ibrahim Maza 
brille avec le Hertha Berlin. 

Durant la première moitié de la 
saison, il a inscrit 7 buts et déli‐
vré 4 passes décisives en 20 
matchs, devenant une pièce 
maîtresse de son équipe. Cette 
régularité témoigne de son 
potentiel et de sa capacité à 
évoluer au plus haut niveau. 
Pour l'Algérie, Maza incarne 
l'avenir. Avec des joueurs de sa 
trempe, les ambitions de la 
sélection nationale, notamment 
une qualification pour la Coupe 
du monde, semblent à portée 
de main. Les supporters espè‐
rent que ce jeune talent conti‐
nuera sur cette lancée pour 
devenir un pilier des Verts dans 
les années à venir. 
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N
ottingham Forest a fait le job contre 
Luton (2‐0), Bournemouth et Lei‐
cester ont surclassé respectivement 

West Brom (5‐1) et QPR (6‐2), Wolve‐
rhampton a pris le dessus sur Bristol (2‐
1) et Brighton a fait plier Norwich (4‐0), 
avec un doublé du Français Georginio 
Rutter. Manchester City n'a fait qu'une 
bouchée de Salford, un voisin de quatriè‐
me division (League Two) possédé par 
d'anciennes gloires de Manchester Uni‐
ted, dont David Beckham, Gary Neville et 
Ryan Giggs. James McAtee, milieu offensif 
de 22 ans, s'est offert un triplé à l'Etihad 
stadium, où il n'avait encore jamais mar‐
qué. Et Jérémy Doku a soigné ses statis‐
tiques avec un doublé et deux passes 
décisives. En difficulté cette saison, Jack 
Grealish a lui soigné son moral en inscri‐
vant, sur pénalty (49e, 4‐0), son premier 
but en compétition officielle depuis 
décembre 2023 avec les "Citizens". Pep 
Guardiola a profité de la "Cup" pour faire 
souffler de nombreux titulaires habituels, 
comme Erling Haaland, un choix sem‐

blable à celui opéré par la plupart des 
cadors de Premier League. 
 
CHIESA BUTEUR 
Chez les ultra‐riches de Chelsea, cela a 
produit un "onze" de départ de haut 
niveau cependant, puisque les rempla‐
çants habituels en championnat s'appel‐
lent Axel Disasi, Reece James, Romeo 
Lavia, Joao Félix ou encore Christopher 
Nkunku. Les "Blues" ont connu une pre‐
mière période assez poussive, conclue à 
1‐0 seulement après un tir de Tosin Ada‐
rabioyo (39e, 1‐0) dévié par un adversai‐
re. Mais ils ont appuyé sur l'accélérateur 
après la pause et se sont envolés grâce à 
Nkunku (50e), Adarabioyo de nouveau 
(70e), puis Félix (75e, 77e). Le leader de 
Premier League, Liverpool, s'est rendu la 
vie plus facile avec deux buts dans chaque 
période contre Accrington Stanley, dix‐
neuvième de League Two (D4). 
Arne Slot avait mis au repos Mohamed 
Salah, Cody Gakpo et Virgil van Dijk, par 
exemple, et donné leur chance à des 

joueurs ayant peu de temps de jeu (Endo, 
Elliott, Quansah...), voire pas du tout. A 16 
ans et 135 jours, le prometteur ailier 
gauche Rio Ngumoha a ainsi fait ses 
débuts avec les "Reds". Le jeune drib‐
bleur, arrivé de Chelsea en septembre 
pour jouer avec les U18, a fait des étin‐
celles sur son côté, surtout en première 
période. 
 
GUARDIOLA ANNONCE LE DÉPART 
DE WALKER   
Se dirige‐t‐on vers la fin de l'aventure 
mancunienne de Kyle Walker? Absent du 

groupe pour le match de Cup face à Sal‐
ford ce samedi (8‐0), le latéral droit des 
Citizens ne rejouera peut‐être plus sous le 
maillot des champions d'Angleterre. 
Après la rencontre, Pep Guardiola a 
confirmé que l'international anglais avait 
demandé à quitter le club. "Il y a deux 
jours, Kyle a demandé à explorer les 
options pour jouer à l'étranger et mettre 
fin à sa carrière. C'est pour cette raison 
que je préfère jouer avec d'autres 
joueurs", a‐t‐il confié en conférence de 
presse. "Nous ne pouvons pas com‐
prendre le succès que nous avons eu ces 
dernières années sans Kyle. C'est impos‐
sible. Avoir un arrière droit (comme lui) 
nous a donné quelque chose que nous 
n'avions pas et il a été extraordinaire. 
Acheté par Manchester City à Tottenham 
en 2017, Kyle Walker s'est immédiate‐
ment installé comme un homme de base 
de Pep Guardiola dès sa première saison. 
Avec 319 matchs au compteur toutes 
compétitions confondues, l'Anglais a 
remporté six titres de champions, quatre 
League Cup, deux FA Cup, une Ligue des 
champions, une Supercoupe de l'UEFA et 
un Mondial des clubs. 

COUPE D'ANGLETERRE 

Manchester City passe, Brentford sortie
Manchester City, Liverpool et Chelsea ont surclassé en Coupe 
d'Angleterre leurs visiteurs de quatrième division, Salford (8-0), 
Accrington Stanley (4-0) et Morecambe (5-0). 
Tous les représentants de Premier League ont soigné leur entrée dans 
la compétition, à l'exception des "Bees" (abeilles) de Londres, piqués 1-
0 devant leur public par Plymouth Argyle, dernier de D2. 

ENEN SOUTSOUTIENIEN À OLMLMO 

Pedri nie l'idée d'une grève des joueurs du Barça 
Pedri voit forcément d'un 
très bon œil les retours de 
Dani Olmo et Pau Victor. Le 
Conseil Supérieur des 
Sports espagnol avait auto-
risé les deux joueurs du FC 
Barcelone à jouer dès 
dimanche, pour la finale en 
Supercoupe d'Espagne face 
au Real Madrid, après un 
imbroglio juridique avec la 
ligue espagnole. "Pour nous 
c'est une très bonne nou-
velle", a commenté Pedri à 
la veille de cette finale face 
au Real Madrid. 
"La position dans laquelle 
ils étaient était très compli-
quée, ils ne pouvaient pas 
jouer. On consolait Dani, il a 
fait le voyage sans savoir 
s'il allait pouvoir jouer et je 

suis très content pour lui et 
Pau. Ils étaient dans un 
moment difficile et ils vont 
pouvoir aider l'équipe." 
Pedri a tenu également à 
démentir l'idée d'une pos-
sible grève des internatio-
naux espagnols du FC Bar-

celone, en vue d'un pro-
chain rassemblement avec 
la sélection. 
"Ce n'est pas vrai", a précisé 
le milieu de terrain du club 
catalan. "Moi en tout cas je 
suis très heureux de la 
sélection et c'était un men-

songe." Le champion d'Eu-
ropa 2024 n'a pas voulu 
entrer non plus dans la 
polémique face à la colère 
des autres clubs, qui ne 
comprennent pas ces ins-
criptions de Dani Olmo et 
Pau Victor.   

FRANCE 

Marseille s’impose à Rennes 
Intraitable à l'extérieur, l'Olympique de 

Marseille s'est imposé à Rennes (2‐1) pour 
revenir à quatre longueurs du Paris Saint‐
Germain, le leader de la Ligue 1, et distan‐

cer Monaco (3e) de cinq points, samedi 
pour la 17e journée. Avec cette huitième 

victoire en neuf déplacements, signée 
Mason Greenwood et Adrien Rabiot, l'OM se 

rapproche un peu du leader, qui boucle la 

journée contre Saint‐Étienne dimanche 
(20h45). Il creuse surtout l'écart avec 

Monaco, tenu en échec à Nantes (2‐2) ven‐
dredi, et la meute des aspirants au podium. 

Brice Samba, le nouveau gardien venu de 
Lens, et ancien marseillais, s'est incliné sur 

les buts de l'Anglais et de l'international 
français, le troisième de Rabiot avec l'OM, 
après les deux contre Saint‐Étienne, un en 

L1, un en Coupe de France. 
L'entraîneur Jorge Sampaoli aussi a manqué 
ses retrouvailles avec l'OM, qu'il a entraîné 
en 2021‐2022. Rennes est 13e, avec un seul 

point d'avance sur le barragiste, Saint‐
Étienne. 

Lyon, qui pouvait grimper sur le podium en 
cas de victoire a vu sa remontée stoppée à 
Brest (2‐1), et même Nice (4e) lui passer 
devant grâce à sa victoire à Reims (4‐2). 

Brest, grâce à des buts de Mehdi Camara et 
Ludovic Ajorque, se rassure en prenant la 

10e place , une semaine avant le derby bre‐
ton à Rennes et une dizaine de jours avant 

de retrouver la Ligue des champions contre 
le Shakthar Donetsk. 

Lyon (6e) n'a pu que réduire le score par 
Jordan Veretout avant la pause et son équi‐
pe n'a plus fait grand‐chose ensuite, domi‐

née par Brest. 

PARIS SG 

Luis Enrique ne s’oppose pas au départ d'Asensio 
Dix‐huit minutes. C’est le temps de jeu 
affiché par Marco Asensio depuis un 
mois et demi, et sa dernière titularisa‐
tion contre Toulouse (3‐0) en Ligue 1. 
Plus du tout utilisé par Luis Enrique, qui 
l’a encore laissé sur le banc lors du Tro‐
phée des champions remporté face à 
Monaco (1‐0), l’Espagnol de 28 ans 
pourrait faire ses valises cet hiver. 
Comme l’a révélé RMC Sport, son profil 
intéresse fortement Aston Villa, qui 
pourrait perdre dans le même temps son 
attaquant colombien Jhon Duran, ciblé 
par… le PSG. Questionné ce en conféren‐
ce de presse sur le possible départ 
d’Asensio, Luis Enrique s’est montré 
pour le moins laconique. "Aucune situa‐
tion qui ne soit pas réversible", a‐t‐il 
simplement répondu aux médias, refu‐
sant de s’étendre sur le sujet. Peu loqua‐
ce à la veille de recevoir Saint‐Étienne, 
une rencontre que manquera Marquin‐
hos en raison d'une petite gêne à l'ad‐
ducteur, le coach parisien s’est toutefois 
félicité d’avoir "beaucoup de concurren‐
ce au sein de son groupe". "Il y a des 

matchs où n'y a pas besoin d'être là en 
termes de motivation. Quand tu vas 
jouer un match de Ligue de champions, 
c'est facile. En ce moment, je peux dire 
que nous sommes dans le meilleur 
moment de la saison, je commence à dis‐

tinguer qu'il y a de très nombreux 
joueurs qui peuvent être titulaires. Pour 
un entraîneur c'est très positif. Que ça se 
reflète ou non dans les résultats on verra 
mais je suis très content de ce que j'ai vu 
ces dernières semaines", a‐t‐il souligné.

AS MONACO 

Les Monégasques veulent Rashford 
Ce serait la fin d’un long voyage démar‐
ré en 2005. Après avoir à peu près tout 
connu à Manchester United, mais assu‐
rément plus de bas que de hauts ces der‐
nières années, Marcus Rashford (27 ans) 
serait aujourd’hui prêt à ouvrir un nou‐
veau chapitre de sa carrière. Déjà bran‐
ché sur courant alternatif durant le man‐
dat d’Erik ten Hag, l’ancien "wonderkid" 
(7 buts cette saison) n’entre pas dans les 
plans de Ruben Amorim. D’où l’idée d’un 
départ cet hiver. 
Plusieurs clubs sont venus aux rensei‐
gnements et la piste la plus chaude 
mènerait aujourd’hui à l’AC Milan, habi‐

tué à tenter ce genre de paris et qui 
cherche activement un renfort offensif 
pour satisfaire Sergio Conceição. 
D’après la presse italienne, les diri‐
geants rossoneri ont récemment reçu le 
frère et agent du joueur pour avancer 
leurs pions. La Juventus Turin et l’ambi‐
tieux Côme de Cesc Fabregas auraient 
également manifesté leur intérêt. Même 
chose en Allemagne pour le Borussia 
Dortmund, qui penserait à lui en cas de 
départ de Donyell Malen pour la Premier 
League. 
Plus récemment, un club français serait 
à son tour entré dans la course à la 

signature de Rashford. D’après le 
sérieux The Telegraph, Monaco, 3e de 
Ligue 1, aurait ainsi coché son nom sur 
sa short‐list. 
Avec la longue blessure de Folarin Balo‐
gun, Adi Hütter a érigé en priorité le 
recrutement d’un buteur. 
En ce sens, le jeune Danois Mika Biereth 
(21 ans), auteur de 14 pions cette saison 
avec les Autrichiens du Sturm Graz, 
devrait prochainement débarquer en 
Principauté pour une opération évaluée 
à 13 millions d’euros (plus deux millions 
de bonus), comme expliqué par RMC 
Sport. 
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À Alger, Yennayer célébré dans la ferveur et l’unité 
Vendredi soir, le cœur d’Alger a battu au 
rythme de Yennayer 2975. À l’occasion du 
Nouvel An amazigh, la commune d’Alger 
Centre a déployé une initiative ambitieuse, 
sobrement baptisée « Table de Yennayer ». 
S’étendant entre les places Maurice Audin 
et de la Grande Poste, cet événement s’est 
imposé comme un vibrant hommage aux 
traditions et à la diversité culturelle algé‐
rienne. Au centre des festivités, un symbo‐
le fort : le Couscous traditionnel algérien, 
inscrit par l’UNESCO au patrimoine cultu‐
rel immatériel de l’humanité. Étendu sur 

une longue table à ciel ouvert, ce plat 
emblématique a réuni des centaines de 
citoyens venus partager bien plus qu’un 
repas, une mémoire collective. Dans une 
ambiance chaleureuse, les familles se sont 
mêlées à une programmation riche et 
accessible, mêlant ateliers éducatifs, acti‐
vités sportives et jeux dédiés aux enfants. 
La journée s’est conclue en apothéose avec 
un spectacle targui‐sahraoui. Les rythmes 
ancestraux du désert, portés par des 
chants et musiques authentiques, ont 
plongé le public dans les profondeurs de 

l’Algérie plurielle. L’initiative, inscrite dans 
le programme de célébration tracé par la 
wilaya d’Alger, dépasse la simple commé‐
moration festive. Elle porte en elle un mes‐
sage d’unité et de cohésion nationale, rap‐
pelant l’attachement indéfectible des Algé‐
riens à leurs origines, leur histoire et leur 
patrimoine. En réinvestissant l’espace 
public avec une célébration aussi fédéra‐
trice, Alger a montré que Yennayer est 
bien plus qu’une date, il est un moment de 
communion où passé, présent et avenir se 
rejoignent. 

Samy Terki 
 

D
ans une ambiance festive, 
les délégations et troupes 
culturelles se sont succé‐

dé pour offrir un spectacle 
grandiose, conçu comme une 
ode à la diversité culturelle et 
linguistique du pays. Le défilé, 
qui s’est étendu du 10 au 12 
janvier, a été marqué par la 
présence d’un aréopage de per‐
sonnalités, parmi lesquelles le 
secrétaire général du HCA, Si 
El‐Hachemi Assad, le président 
du Conseil supérieur de la 
langue arabe (CSLA), Salah 
Belaid, ou encore le président 
de l’Observatoire national de la 
société civile (ONSC), Noured‐
dine Benbraham.  
Le coup d’envoi des festivités a 
été donné par l’interprétation 
solennelle de l’hymne national, 
suivie de chants d’accueil en 
variante zenati, proposés par 
les Scouts Musulmans Algé‐
riens (SMA). Ce prologue musi‐
cal a laissé place à une série de 
tableaux thématiques, chacun 
mettant en lumière un aspect 
du riche patrimoine algérien. 
Des troupes folkloriques aux 
représentations des secteurs de 
l’éducation, des affaires reli‐
gieuses, ou encore de l’environ‐

nement, chaque passage a 
offert un fragment du tissu cul‐
turel national. L’artisanat tradi‐
tionnel a également été à l’hon‐
neur, porté par des charrettes 
chargées de produits agricoles 
et artisanaux, rappelant le lien 
immémorial entre Yennayer et 
le calendrier agraire. L’em‐
preinte institutionnelle n’était 
pas en reste : des prestations 
musicales signées par la Garde 
républicaine et la Protection 
civile sont venues ponctuer le 

défilé avec éclat. Le point 
d’orgue de l’événement a été 
l’arrivée de la caravane du Prix 
présidentiel pour la littérature 
et la langue amazighes, partie 
d’Alger pour rallier Timimoun 
après une halte symbolique à 
Ghardaïa. Ce voyage itinérant, 
véritable passerelle culturelle 
entre les régions, a incarné l’es‐
prit de cette célébration, un 
hommage au patrimoine ama‐
zigh tout en jetant des ponts 
vers l’avenir. Dans les ruelles 

rouges de Timimoun, l’efferves‐
cence de Yennayer a attiré un 
public venu des quatre coins de 
l’Algérie, témoignant de l’inté‐
rêt croissant pour cette fête 
désormais ancrée dans le calen‐
drier national. Le souffle des 
ksour du Gourara, enrichi par la 
poésie et les arts, a résonné au‐
delà des dunes, rappelant que 
l’Algérie, dans toute sa diversi‐
té, porte en elle les clés de son 
unité. 

 S. T. 

La ville oasis de Timimoun, nichée au cœur du Gourara, a vibré vendredi dernier au rythme du Nouvel An 
amazigh 2975, marquant d’une pierre blanche les festivités nationales placées sous le haut patronage du 
président de la République, Abdelmadjid Tebboune. Organisée par le Haut-commissariat à l’amazighité 
(HCA) sous le slogan évocateur « Yennayer... l’authenticité de l’Algérie triomphante tissée par les ksour du 
Gourara », cette célébration s’est doublée de la cinquième édition du prix présidentiel de la littérature et de 
la langue amazighes.

UNE ODE À LA DIVERSITÉ CULTURELLE ET LINGUISTIQUE DE L’ALGÉRIE 

Timimoun célèbre le Nouvel 
An amazigh 

Yennayer : Constantine met à l’honneur l’artisanat 
et les métiers traditionnels   

Constantine, perle du patrimoine algérien, 
célèbre avec éclat la fête de Yennayer, le 
Nouvel An amazigh. À l’initiative de l’an‐
tenne locale de l’Office national de la cul‐
ture et de l’information (ONCI), un pro‐
gramme artistique et culturel varié a été 
lancé jeudi, plongeant la ville dans l’effer‐
vescence de cette tradition séculaire.  
Au cœur des festivités, une exposition 
dédiée à l’artisanat et aux métiers tradi‐
tionnels réunit 25 participants venus de 
Constantine et de Bouira. Sur les étals, des 
pièces de poterie, des vêtements tradition‐
nels et d’autres objets témoins d’un 
savoir‐faire ancestral, invitent les visi‐
teurs à redécouvrir les trésors du patri‐
moine amazigh. Pour Abdallah Bendjaâfar, 
chargé de communication de l’ONCI, cette 
initiative s’inscrit dans une démarche de 
transmission et de valorisation culturelle. 
En collaboration avec la Chambre de l’arti‐

sanat et des métiers (CAM) et la Direction 
du tourisme et de l’artisanat, l’objectif est 
double : offrir au public une immersion 
dans l’artisanat amazigh et inciter les 
jeunes à investir ce domaine, moteur 
potentiel de développement économique.  
Le directeur de la CAM, Abdelghani Sifer, 
insiste sur la nécessité de dynamiser le 
secteur en améliorant la qualité des pro‐
duits artisanaux pour répondre aux 
attentes des marchés locaux et nationaux.  
Outre l’exposition, les organisateurs ont 
élaboré un programme pédagogique à 
destination des jeunes générations. Trois 
ateliers de formation autour de la brode‐
rie, de la couture et du dessin sur verre 
visent à transmettre les techniques tradi‐
tionnelles tout en explorant leur adapta‐
tion au monde contemporain. M. Bendjaâ‐
far a également annoncé la projection du 
film documentaire amazigh Juba II de 

Mokran Aït Saada, retraçant une figure 
historique emblématique, ainsi que des 
spectacles destinés aux enfants. D’autres 
structures culturelles constantinoises, 
telles que l’École régionale des beaux‐arts 
et la bibliothèque principale de lecture 
publique Mustapha Nettour, enrichissent 
cette célébration par des expositions sur 
l’art kabyle, des ateliers d’écriture en 
langue amazighe, ainsi que des animations 
autour de la miniature et des contes tradi‐
tionnels.  
Ces activités, qui se poursuivront jusqu’au 
13 janvier, témoignent d’une volonté com‐
mune de préserver le patrimoine amazigh 
tout en l’ouvrant aux générations futures. 
À travers cette fête, Constantine ne se 
contente pas de célébrer un héritage : elle 
réaffirme son rôle de carrefour culturel, 
ancré dans le passé et tourné vers l’avenir. 

 S. T.

Lila Borsali fait 
revivre 

l'Andalousie 
à Ibn-Khaldoun 

 
Samy Terki. 

 
Pour inaugurer l’année sous le 
signe de la culture et de l’éva-
sion, l’établissement Arts et 
Culture convie les mélomanes 
à un rendez-vous exception-
nel. Le vendredi 24 janvier, à 
17 heures, la salle Ibn-Khal-
doun vibrera au rythme du 
spectacle de Lila Borsali, « Il 
était une fois… à Grenade ». Ce 
concert, célébrant son huitiè-
me anniversaire, propose un 
voyage entre musique et 
légendes, inspiré des contes de 
l’Alhambra, cœur battant de 
l’héritage andalou. Cette 
œuvre, saluée pour son 
authenticité et sa profondeur, 
est une immersion dans l’Es-
pagne andalouse, lieu de ren-
contre des cultures et des tra-
ditions musicales. Construit 
comme une fresque sonore, le 
spectacle conjugue l’élégance 
des morceaux andalous et la 
poésie des récits de Grenade. 
Réclamé avec ferveur par un 
public fidèle, « Il était une 
fois… à Grenade » s’affirme 
comme une pièce maîtresse du 
patrimoine musical interprété 
par Lila Borsali. Chanteuse 
emblématique de la scène 
algérienne, Lila Borsali incar-
ne l’âme de la musique anda-
louse. Par son interprétation 
subtile et fidèle, elle s’est 
imposée comme une ambassa-
drice de cet art séculaire. Issue 
d’une famille mélomane, elle 
débute son apprentissage 
musical à l’âge de onze ans et 
enchaîne depuis les scènes 
algériennes et internationales. 
Au-delà de ses talents d’inter-
prète, Lila Borsali est une pas-
seuse de savoir. Elle anime des 
ateliers et des master classes 
destinés à initier les jeunes 
générations à la musique 
andalouse, contribuant ainsi à 
sa sauvegarde et à son rayon-
nement. Cet engagement péda-
gogique s’inscrit dans une 
démarche de transmission, 
indispensable à la pérennité 
de cet héritage. Son parcours, 
ponctué de collaborations 
avec des artistes internatio-
naux et de distinctions honori-
fiques, reflète une carrière 
riche en rencontres et en 
échanges. Chaque concert de 
Lila Borsali est une invitation 
à la découverte, où tradition et 
modernité s’entrelacent pour 
offrir une expérience musicale 
unique. À travers « Il était une 
fois… à Grenade », Lila Borsali 
transcende les frontières et les 
époques. Son interprétation, à 
la fois respectueuse de l’héri-
tage andalou et imprégnée 
d’une sensibilité contemporai-
ne, illustre l’intemporalité de 
cet art. Pour les amateurs 
éclairés comme pour les 
curieux, ce concert est une 
opportunité rare de découvrir 
une artiste accomplie et une 
œuvre magistrale. À Ibn-Khal-
doun, le 24 janvier, laissez-
vous transporter par les échos 
de l’Alhambra et les mélodies 
envoûtantes d’un patrimoine 
qui ne cesse de vibrer à tra-
vers le temps. 
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APRÈS 10 ANS D’ARRÊT 
REPRISE DES VOLS DIRECTS ENTRE L’ITALIE ET LA LIBYE 

Les vols directs entre l'Italie et 
Libye ont  repris hier, après 
dix ans d'interruption, a 
annoncé la compagnie  italien‐
ne ITA Airways. L'aéroport 
romain de Fiumicino et celui 
de Tripoli, Mitiga, seront reliés  
deux fois par semaine, a préci‐
sé la compagnie. La reprise des 
vols entre les deux pays après 
une décennie d'arrêt "fait  par‐

tie d'un effort constant et 
concerté des institutions et 
des acteurs  économiques ita‐
liens pour resserrer les liens 
avec la Libye, un partenaire  
stratégique et privilégié de 
notre pays", a expliqué dans 
un communiqué le  ministre 
italien des Affaires étrangères. 
Fin octobre, la Libye et l'Italie 
ont signé plusieurs accords, 

notamment  dans le domaine 
des infrastructures, avec le but 
de renforcer leur  coopération. 
Les accords ont été signés par 
le Premier ministre Abdelha‐
mid Dbeibah et  la cheffe du 
gouvernement italien Giorgia 
Meloni, dans le cadre du 
Forum  d'affaires Italie‐Libye, 
qui s'est tenu à Tripoli après 
une interruption de  dix ans. 

« Le ministère des Affaires 
étrangères porte à la connais‐
sance de nos citoyens établis à 
l'étranger et titulaires de pas‐
seports étrangers valides qu'il 
leur est autorisé d'entrer et de 
sortir du territoire national 
sans l'obtention préalable d'un 
visa, sous réserve de l'utilisa‐
tion des mêmes pièces à l'en‐
trée et à la sortie, et cela dans 
deux cas», a indiqué le MAE 
dans un communiqué rendu 
publique samedi. 
La même source a précisé que 
cette « mesure exceptionnelle » 
s’étalera jusqu’à la fin de l’an‐
née en cours (le 31 décembre 
2025). Il est question, précise‐
t‐on, de l'un des deux cas sui‐
vants : « la présentation d'un 
passeport étranger valide 
accompagné d'une pièce 
d'identité nationale biomé‐
trique électronique, même si 
celle‐ci est arrivée à expiration 
», ou encore « la présentation 
d'un passeport étranger valide 
avec un passeport algérien bio‐
métrique, même si ce dernier a 
expiré ». Le ministère des 
affaires étrangères a souligné 
que cette mesure intervient en 
« application des instructions 
données par le président de la 
République visant « la prise en 

charge des préoccupations des 
membres de la communauté 
algérienne concernant leur 
entrée sur le territoire national 
ou leur retour à leur lieux de 
résidence habituels ». 
 
ET SOFIAN CHAIB REN-
CONTRE LES MEMBRES DE 
LA COMMUNAUTÉ NATIONA-
LE VIVANT À TUNIS 
Le secrétaire d’Etat auprès du 

ministère des Affaires étran‐
gères chargé de la communauté 
établie à l’étranger a rencontré, 
hier à Tunis, des membres de la 
communauté algérienne vivant 
en Tunisie. Sofian Chaib a insis‐
té, au cours de cette rencontre, 
sur « l’engagement du gouver‐
nement à concrétiser les ins‐
tructions du président de la 
République portant protection 
de la communauté nationale 

établie à l’étranger et la promo‐
tion de sa participation dans le 
renouveau national».   La ren‐
contre selon un communiqué du 
MAE, s’inscrit dans le cadre du « 
suivi des résolutions prises lors 
de la rencontre ayant réuni, en 
décembre 2021, le président 
Tebboune avec les membres de 
la communauté nationale 
vivant en Tunisie ». 

 Mohamed Mokhtari
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ELLES RESSERRENT LES LIENS AVEC LA MÈRE PATRIE 

De nouvelles facilités pour la communauté 
nationale à l’étrange 

 

BOUGHALI REÇU PAR LE 
PRÉSIDENT DU 
VENEZUELA 
Le président de l’Assemblée 
populaire nationale (APN), M. 
Ibrahim Boughali, a été reçu 
samedi à Caracas par le prési‐
dent du Venezuela M. Nicolas 
Maduro. « M. Bougahli qui 
représente le président de la 
République M. Abdelmadjid Teb‐
boune lui transmis ses félicita‐
tions suite à sa réélection à la 
tête du Venezuela tout en souli‐
gnant la profondeur des rela‐
tions entre les deux pays » 
indique un communiqué du 
bureau de l’APN. Le président de 
la chambre basse du Parlement 
a également renouvelé l’engage‐
ment de l’Algérie pour le renfor‐
cement de la coopération et de 
la coordination dans différents 
domaines avec le Venezuela. 
Pour sa part, le président Madu‐
ro a tenu à remercier le prési‐
dent Tebboune pour la partici‐
pation de l’Algérie à la cérémo‐
nie d’investiture tout en mettant 
en avant la qualité des relations 
qui réunissent les deux pays. 

 

LA SECRÉTAIRE 
NATIONALE DES 
ÉCOLOGISTES CRITIQUE 
SÉVÈREMENT 
RETAILLEAU 
Après Ségolène Royale qui a rap‐
pelé, samedi, à la France qu’elle a 
« une dette morale à l’égard de 
l’Algérie », la secrétaire nationale 
des écologistes, Marine Tondelier 
a critiqué  sévèrement, hier, le 
ministre français de l’Intérieur, 
Bruno Retailleau, concernant ses 
propos sur l’Algérie, a rapporté 
RTL. Invitée du « Grand Jury RTL‐
M6‐Le Figaro‐Public Sénat », Ton‐
delier qui évoquait les expulsions 
d’influenceurs algériens a qualifié 
le comportement de Retailleau de    
« provocation ». « Ces influen‐
ceurs sont dans la provocation, 
mais Bruno Retailleau est aussi 
dans la provocation », a t‐elle 
déclaré tout en affirmant que « ce 
qu’il fait est contraire à l’Etat de 
droit ». La secrétaire nationale 
des écologistes a estimé que « 
expulser des gens dont un procès 
est prévu en février, sans 
attendre leur procès, c’est un 
symbole de l’extrême droite au 
pouvoir ». « Le droit internatio‐
nal, par exemple, les relations 
entre États ont des règles aussi. 
Quand vous avez un ressortissant 
d’un pays, que vous voulez le ren‐
voyer dans son pays, ça se fait 
avec l’accord du pays. Les gens ne 
sont pas des colis La Redoute. 
Vous ne pouvez pas dire: tiens, je 
l’envoie, retour à l’expéditeur », a 
t‐elle asséné. 
 

l

LIGUE DES CHAMPIONS D’AFRIQUE 

LE CR BELOUIZDAD SORT DE LA COMPÉTITION 
Alors qu’on pensait qu’il s’était relancé 
après avoir battu Al Ahly à Alger, le CR 

Belouizdad a perdu sur le score de 2‐0 à 
Johannesburg face à Orlando Pirates pour 
le compte de la 5e journée de la phase de 

poule, se faisant officiellement éliminer de 
la Champions League. Le deuxième repré‐
sentant algérien dans cette compétition, se 
devait au minimum tenir le match, mais il 
a réalisé un mauvais match. Les Rouge et 

Blanc ont, certes, maîtrisé le ballon en 
début de rencontre, mais ils ne se sont pas 

montrés dangereux, à l’exception d’une 
frappe croisée de Mayo. Les locaux, eux, 

vont se réveiller et ouvrir le score à la 20e 
minute. Sur une perte de balle de Khacef, 
Mabassa place une grosse frappe détour‐

née par Keddad, Zeghba surpris par la tra‐
jectoire parvient à repousser mais Mofo‐
keng est à l'affût et ouvre la marque pour 

son équipe. Meziane avait, ensuite, eu l'oc‐
casion d'égaliser juste après mais le gar‐

dien reste debout et détourne le cuir en 
corner. Le match devient ensuite quasi‐

ment à sens unique avec la formation sud‐
africaine qui pousse, même si Slimani rate 
sa seule frappe au but après une remise de 

Mayo en début de seconde période.  
Le CRB sans solution abuse des longs bal‐
lons qui vont tous vers l'adversaire et ce 
qui devait arriver arriva, Mbatha qui a de 
l'espace double la marque d'une énorme 
frappe en pleine lucarne (61e). Entré en 
fin de match Belkhir apporte un peu  de 

jus avec notamment une frappe qui passe 
de peu à côté mais c'était trop tard, 

comme la saison dernière, le CR Belouiz‐
dad ne verra pas les 1/4 de finale et sort 

dés la phase des poules.  
 

COUPE DE LA CAF: L'USMA PASSE  
Pour sa part et en Coupe de la CAF, 

L'USMA a gagné au Botswana sa troi‐
sième rencontre de la phase de poule 

de la Coupe de la Confédération et 
assure sa qualification au prochain 

tour.  
C'est le partant Bakary Gassama qui 
est derrière les deux buts même si 
Ghacha a été l'homme du match. Le 
sénégalais va ouvrir le score de la 

tête à la 14e minute sur un centre de 
Ghacha, alors que ce dernier va mar‐

quer le second but à l'heure de jeu 
sur un service d'Alli après une remi‐
se de Gassama. L'USM Alger a donc 

mené assez facilement par deux buts 
d'écart face à Orapa United, avant 
que ces derniers de sauvent l'hon‐

neur en toute fin de match. Les 
hommes de Nabil Maaloul vont pou‐

voir recevoir tranquillement les 
sénégalais de Jaaraf lors du dernier 

match puisqu'ils sont assurés de ter‐
miner aux deux premières places.  

M.A.

Le ministère des Affaires étrangères a annoncé de nouvelles mesures, de nature à faciliter 
l’entrée sur le territoire national des citoyens algériens établis à l’étranger.


